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INTRODUCTION

Malgré les progrès réalisés dans le domaine de l’amélioration de la production agricole, et en

particulier, la production alimentaire, dans les pays du Sud, la faim et la malnutrition continuent

à se répandre dans le monde en développement. La banque mondiale estimse  que dans les

PED, en particulier ceux des zones sèches, près d’un milliard de personnes sont  trop pauvres

pour acheter une nourriture suffisante pour subvenir à leurs besoins énergétiques. Dans les

pays en zones sèches, la sécheresse est une cause majeure de la chute de la production

alimentaire, et par conséquent, une baisse du niveau économique et sanitaire des populations.

Pour  faire la sécurité alimentaire une réalité, ces pays doivent associer leurs efforts, surtout:

dans les domaines de la recherche et du développement, orientés vers la mise au point et la

diffusion de technologies agricoles appropriées. En effet, la recherche et le développemen!

doivent prendre en considération la condition de vie et les besoins de la population, qui bien sûr

varie selon l’endroit afin d’améliorer des rendements. Les initiatives doivent être développées

sur la détermination des techniques compatibles avec les conditions de l’agriculture au niveau

/OC?~,  et qui peuvent être appliquées pendant des périodes prolongées et sans dommage pour

I‘environnement  afin d’améliorer les rendements.

La plupart de ces pays ne peuvent pas créer un tel système avec leurs seuls moyens. Sa mise

en place requiert donc une coopération beaucoup plus étroite entre eux d’abord, et avec les

pays du Nord. Dans ce cadre, le CERAAS, a conduit en collaboration avec des’  PED en zones

sèches un projet « Mécanismes physiologiques de résistance à la sécheresse » visant à

contribuer à l’amélioration de la production agricole dans les PED en zones sèches par les

actsvités  de recherches et de formation par la recherche. Ce projet a été financé par la

CEIDGXII  dans le cadre de son programme STD2, contrat TS2-A-CT88-QIOI-M(CD)  pendant

quatre ans, (1990 - 1993). Ces financements ont permis de :

* soncrétiser,  pour la première fois, la volonté des institutions de recherches dlu  Sud d’étudier

;e problème de la sécheresse ;

l jévelopper  une nouvelle approche régionale pour étudier le problème de la sécheresse et,

en particulier, de ses effets sur les productions végétales ;

e constituer  une importante communauté scientifique autour de cette approche ;

* contribuer  à l’appropriation par les institutions des PED, des concepts et méthodologies leur

aermettant d’élaborer directement des solutions aux problèmes de la sécheresse.

Pa”- ailleurs, les résultats obtenus ont révélé l’importance des besoins exprimés par ces

institutions régionales dans ce domaine. Le CERAAS a ressenti la nécessil:é d’adapter sa

capacité d’accueil scientifique et technique à ces besoins et de prendre en compte le

développement et l’élargissement des collaborations établies avec les équipes des instrtutions

-~- 1-- -._-_.  ---_-
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de recherches internationaux. Cette évolution a donc été prise en considération par ia mise en

place de deux projets conjoints et cordonnés soumis à l’approbation de la CE(DGXII)  et de la

CE(DGVIII).

Une requête était soumise auprès de la CE(DGXII)  par le CERAAS, pour les partenaires des

Pa;+s du Sud, mais cette fois-ci en association avec les partenaires du Nord. Les financements

alloués au projet ont supporter les activités de recherche et de formation par la recherche,

conduites sur un programme intitulé « Physiologie de I’Adaptation à la sécheresse et création

variétale pour les régions sèches ». Ce projet financée dans le cadre du programme STD3, a

fait l’objet d’un contrat N” TS3-CT93-0215  du DGXII HSMU, signé le 21 décembre 1993,  pour

un montant total de 850 000 écus sur une période de quatre (4) ans. L’engagement du fonds

pour les activités de recherche du CERAAS a été fixé à 418.000 écus. Au CERAAS, le projet a

démarré en janvier 1994.

Pa.-allèlement,  un deuxième projet de renforcement du dispositif du CERAAS était introduk

auprès de la CE (DGVIII)  dans le cadre du programme régional du FED, Elle était acceptée

pour financement et prévoyait deux phases d’intervention : une première phase de

rerforcement  de la capacité scientifique et technique et une seconde phase de consoiidatron  du

CERAAS. La première phase, correspondant au projet du renforcement du CERAAS (Projet N

7.ACP.RPR.342 , N” d’identification : REG/ROC/7112),  a fait l’objet d’une convention de

financement dans le cadre du programme 7ème FED régional. L’engagement du Fonds a été fixk

à “.700.000  écus et la durée du projet était estimée à deux ans. Cette convention était

approuvée en juin et signée le 19 juillet 1994 par la CE et le 12 septembre 1994 pal

l’ordonnateur national de I’Etat  sénégalais.

Ce rapport final fait l’objet de l’état de lieu des activités menées au CERAAS,  P(endant  la durée

du projet, » Physiologie de I’Adaptation à la sécheresse et création variétale », contrat N“ TS3-.

C-l-93-0215 du DGXII HSMU.

OBJECTIFS

Le projet a pour objectif global de contribuer à l’amélioration de la production agricole wvriére

des PED en zones sèches par la création des espèces cultivées à forte Vale#ur économique,

mieux adaptées à la sécheresse.

Les objectifs spécifiques sont :

l ‘amélioration des connaissances sur les mécanismes physiologiques d’adaptation 9 la

sécheresse des espèces cultivées dans les PED ;

e a précision de la génétique des caractères adaptatifs des espèces concernées, afir;  de

3roposer  des stratégies de sélection et de création variétale réalistes ;

--- - - - - - - - - - -
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r) /‘intégration de ces connaissances dans une approche pluridisciplinaire, afin de mettre en

place, pour chaque situation, des programmes de sélection performants ,

la proposition à la vulgarisation du matériel végétal amélioré et adapté aux formes de contrainte

hydrique rencontrées dans chaque situation.

,Organisation  du proiet

Le CERAAS a poursuivi la coordination scientifique de ce projet, avec comme partenaires, trois

ins:itutions  européennes : le Laboratoire de Biochimie et de Physiologie (de  I’Adaptation

Végétale (LBPAV) de l’Université de Paris 7, le Laboratoire de Physiologie Végétale (LPV;r  de

l’Université Libre de Bruxelles et le Département de Physiologie Végétale (DPV) de I’Estaçàc

Agronomica National  d’oeiras au Portugal.

0 -es  recherches sur les aspects cellulaires et moléculaires de la tolérance 2 la sécheresse

ont été conduites par le LBPAV.

0 -es  études sur les effets de la sécheresse sur l’organisation et le fonctionnerrient de ;‘organe

qhotosynthétique  ont été réalisées par le LPV.

* -es  études sur les mécanismes biophysiques de l’adaptation à la sécheresse ont éte

effectuées par le DPV.

l -es  recherches. à I’echelle du peuplement et de la plante, portant surtout sur les aspects

agronomiques et physiologiques de l’adaptation des plantes à la sécheresse ont été

ooursuivies par le CERAAS, en collaboration avec les chercheurs des institutions

oartenaires  des PED en Afrique, des pays d’Amérique du Sud et d’Europe, accueillis au

CERAAS.

0 L’INSAH  a été associé au CERAAS pour apporter un appui dans l’organisation et le

“onctionnement  du projet notamment en ce qui concerne les aspects relationnels avec les

rnstitutions  partenaires de la CORAF.

Le projet au CERAAS

Le CERAAS a conduit des recherches dans le domaine de l’agronomie, de la physioiogie de la

génétique et de la sélection. II a également développé, en collaboration avec les laboratoires de

la CE, les recherches en biochimie et biologie moléculaire, notamment en ce qui concerne les

techniques qui peuvent être intégrées dans la sélection.

II e  joué le rôle de laboratoire central pour les PED et les différentes équipes du projet, en

prenant en charge l’organisation et la réalisation de programmes de recherches conjointes avec

les laboratoires de la CE dans les différents domaines étudiés dans le projet. Pour cela, le

CERAAS a accueilli des chercheurs et des étudiants des institutions du Sud et du Nord. II a mis

à leur disposition des équipements performants et l’encadrement scientifique nécessaires à leur

--
CERAAS

--.-.-..----
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rec,herche  sur les thèmes étudiés. Les chercheurs du Nord, en venant au CERAAS. ont pu

également travailler en conditions naturelles de sécheresse. Ceci leur a permis de vérifier et de

corriger leurs hypothèses généralement élaborées en milieu contrôlé et apportant air-w un

appui scientifique aux équipes des PED.

Le CERAAS, avec les équipes des PED, a assuré l’intégration des connarssances

agronomiques et physiologiques sur le comportement des espèces en condition de sécheresse.

Ceci a permis de faire quelques précisions sur la génétique des caractères adaptatifs et de

permettre à ces équipes de conduire, dans leur structure d’origine, des programmes de

sélection adaptés aux conditions locales de sécheresse.

Ces actions ont permis de renforcer les capacités de recherche des équipes des institutions

des PED par le développement d’actions conjointes et cordonnées dans une dimension

régionale. II a permis d’apporter ainsi un appui direct à l’amélioration de la performance des

programmes nationaux de création variétale. Ceci repose principalement sur une amélioration

du transfert des concepts et méthodes en direction des PED, contribuant plus efficacement à

Maboration de solutions améliorantes adaptées aux exigences particulières de chaque

situation.

Paf-allèlement,  les connaissances scientifiques acquises dans ce projet sont déja  appliquées au

développement de plusieurs PED en zones sèches. Elles ont été intégrées dans des

programmes nationaux concrets de sélection variétale par la création de nouveau matériel

adapté à la sécheresse. Ces connaissances ont également été intégrées dans le

développement des outils, notamment des modèles simulant le fonctionnement des cultures en

conditions de sécheresse. Ces modèles sont connectés à des Systèmes d’Information

Géographiques (SIG), exploitables dans la prévision agricole et alimentaire pour i’arde 8 la

décision.

L’importante Communauté scientifique africaine travaillant à l’échelle régionale, de manière

conjointe et coordonnée s’est développée et est maintenant parfaitement reconnue et rntégrée

dans la communauté scientifique internationale. Ceci a pu être réalisé grâce, notamment, au

développement d’un partenariat d’excellence avec les chercheurs des laboratoires des PED ei

ceux des institutions du Nord.

L’accueil des chercheurs a été élargi. La formation de jeunes chercheurs dans le domaine

considéré, l’organisation d’ateliers et de colloques ainsi que la publication d’articles er

d’o~.rvrages  scientifiques, constituent des concrétisations des efforts déployés par le CERAAS.

CERAAS
---.-- -

Centre d%de Régional pour I’Arnélioration de l’adaptation à la Sécheresse A
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GESTION DU PROJET

Les financements de ce projet a contribué au développement d’outils de gestion modernes au

CERAAS. Ceci a permis la mise en place des mécanismes de gestion administrative et

financière fiables. Cette initiative a permis à I’ISRA et à la CORAF d’accorder au CERAAS une

autonomie progressive dans ces domaines. Ainsi, la gestion administrative et financière du

projet a été placée sous la responsabilité du directeur du CERAAS. L’exécution du projet  a été

donc poursuivi sous la responsabilité de ce dernier qui a pris les dispositions nécessaires à son

bon fonctionnement et a assuré l’animation et la coordination des activités scientifiques du

projet.

La programmation des activités scientifiques a été réalisée par l’équipe de base de chercheurs

du CERAAS ou en collaboration avec les chercheurs des Institutions partenaires, tout en

s’assurant une complémentarité et une cohérence des activités des partenaires au niveau

régional.

Conformément à la convention, l’exécution du projet a fait l’objet de mémoires de dépenses.

Ces mémoires ont couvert les dépenses de fonctionnement, d’acquisition de fournitures et

d’équipements en quantités et de valeurs limitées. D’ailleurs, les mécanismes de gestior

administrative et financière fiables ont permis la définition de procédures de gestion  financière

améliorées (compte analytique, suivi fiable des ressources et des dépenses jusqu’au niveau  le

plus simple de l’activité de recherche, préparation optimisée des mémoires de remboursement,

remontée précise et en temps réel des situations financières et comptables).

Le CERAAS a égaiement appuyé sur l’organe de coordination scientifique et technique mis er:
place par la CORAF et le CILSS en matière de lutte contre la sécheresse dans l’exercice de

ses fonctions, Le coordinateur du R3S  a veillé au bon fonctionnement scientifique et.

administratif du CERAAS, conformément à la charte qui définit les objectifs, l’organisation et le

fonctionnement des divers réseaux de la CORAF et de ses bases centres. Ce projet a fait

l’objet d’évaluation par les organes d’évaluation de la CORAF, de I’ISRA et par les bailleurs de

fonds

)Administration

Organisation

Les activités du CERAAS sont organisées selon l’organigramme présenté en annexe 1. Cette

organisation a contribué a faciliter la réalisation des objectifs du projet. Le directeur est à la tête

de !a direction constituée de deux sections : la section de gestion et d’administration et celle de

recierches.  La section de gestion et d’administration est constituée des thémes  suivants

secrétariat, comptabilité, gestion et service technique. La section de recherches est constitué

de quatre services recherches thématiques recherches plantes, accueil, formation et appui.
-~- .l---l---.-_l-
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Chacun de ces services est constitué des thèmes. Ainsi l’unité de base de l’organigramme est

le thème.

> Chaque thème est animé par un cadre et regroupe un ensemble d’activités faisant chacune

l’objet d’une budgétisation distincte. Le cadre animateur engage les dépenses pour les activités

regroupées dans le thème. Une activité peut être une expérimentation, une formation ou

l’organisation d’un atelier.

Développement d’outils de gestion

L’informatisation du système de gestion et l’installation du réseau informatique du CERAAS a

abouti à ta définition et à l’adoption des procédures de gestion améliorées. Une application de

suidi  informatisé de l’exécution des activités budgétisées vient d’être développée au CERMS
L’objectif principal de cette application est de fournir aux différents intervenants, le directeur, le

gestionnaire. les responsables d’activité, un outil permettant de suivre et oie  contr6ler  les

demandes de biens ou services et de main d’oeuvre temporaire, depuis l’expression de la

demande jusqu’à l’exécution de la dépense. D’autres applications facilitant la gestion du

personnel et des tâches administratives effectuées ont également été développées au

CERAAS. (annexe 2).  Ces développements ont servi de base expérimentale pour le stage de

fin d’étude des étudiants accueillis au CERAAS. L’amélioration de ces développements se

poursuivent par le service informatique afin d’adapter la gestion informatisée au caractère

régional du centre.

Personnel

L’évolution en qualité et en nombre du personnel du CERAAS s’est réalisée de manière

prc,gressive  en réponse à l’expression réelle des besoins. Chaque poste a prkalablement  fait

l’objet d’une analyse précise de profil. Cette démarche a permis une amélioration nette du

nombre et de la qualité du personnel (Fig. 1).

--
CERAAS

-l_“_--  -.--.- - - -
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Fig. 1 Nombre et catégotie  du personnel au CERAAS

Le nombre total de chercheurs africains actuellement au CERAAS se porte à six. Quatre sont

de:; chercheurs sénégalais. Deux sont des chercheurs régionaux, originaires de decix  pays

membres de la CORAF et du CILSS,  la Sierra Leone et le Nigeria, et mis à la disposition du

CERAAS par leur institution d’origine. Depuis mars 1997, un de ces chercheurs régronaux  est

le directeur du CERAAS. Un des chercheurs régionaux recruté en 1995 a été remplacé

en 1997.

Un chercheur national mis à la disposition du CERAAS par I’ISRA est retourné dans son

institution d’origine en juin 1997. II rejoint les chercheurs de la base centre arachide de I’ISRA

où il s’occupe, en collaboration étroite avec le CERAAS, des recherches sur les aspects

agrophysiologiques de l’adaptation de l’arachide à la sécheresse.

Deux  chercheurs de la France et de la Belgique font partie de l’équipe de base du CERAAS. Le

chercheur français, diplômé en agronomie et spécialisé en biométrie, est arrive1 au CERAAS en

février 1996, après avoir été identifié et formé parl’URBI  du CIRAD-CA. II a été mis à la disposition

du CERAAS en tant que coopérant français en service national par la Coopération française. Son

contrat est arrivé à terme en juin 1997. Cependant, vu la contribution importante apportée dans son

domaine aux recherches effectuées au CERAAS pour lasous-région, il a été retenu dans l’effectif du

personnel du GERAAS en attendant que son poste de CSN soit transformé en celui de ATD. Pour

cela, la CORAF et le CERAAS sont en cours de négociation avec la Coopération franc;aise.

Le chercheur belge de I’ULB, spécialisé en cultures hors sol et en SIG, mis à la disposition du

CERAAS par la Coopération belge en mars 1996 a été remplacé en mai 1997.

Deux  chercheurs du CIRAD en France, mis à la disposition du CERAAS, sont retournés dans leurs

institutions d’origine Le premier, physiologiste, fondateur du CERAAS et qui a été à l’origine du

---
CERAAS

-- ~._~-.----
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projet, a servi le CERAAS en tant que Directeur jusqu’à son départ au mois de mars ‘1997. Le

deuxiéme, sélectionneur du Coton, arrivé au CERAAS en mars 1993, est retourne dans son

institution d’origine en février 1997. II a pu réaliser des recherches sur le comportement  agronomique

et physiologique du coton en régions sèches dans le cadre d’une thèse.

Sept techniciens supervisés par un chef d’exploitation apportent un appui à l;a conduite des

activités de recherche effectuées au CERAAS. Un technicien de I’ISRA, affecté au CERAAS,

est retourné dans son institution d’origine au mois de juin 1997. II apporte un appuie à l’équipe

de chercheurs de la Base Centre Arachide de I’ISRA, travaillant sur les aspects

agrophysiologiques de l’adaptation de l’arachide à la sécheresse.

Un gestionnaire comptable est responsable des aspects financiers du projet. Ce poste est

occupé  par un agent de I’ISRA affecté au CERAAS. II est appuyé par un agent admirwtratif.

Dans le domaine de l’information scientifique et technique, le poste de responsable de I’edrtion

et de la reprographie a été pourvu par le recrutement en mars 1997 de deux agents. i’dn  est

responsable de la communication et de l’édition et l’autre de la documentation scientifiqtie  et de

la reprographie.

Le secrétariat est assuré par une assistante et une secrétaire de direction. Le développement

rapide dans le domaine de l’informatique au CERAAS a également exigé le recrutement de

deux informaticiennes, un ingénieur et une technicienne. Deux agents responsables des

aspects techniques et de la maintenance complètent l’équipe du CERAAS.

Le nombre total de chatiffeurs  est à trois. La main d’œuvre d’appoint recrutée a effectué

pendant la durée du projet des travaux agricoles pour 104.500 heures.hommes

L’équipe du CERAAS est actuellement composée de 29 personnes, dont 8 chercheurs (annexe

3 ) Le personnel sénégalais a été recrutée dans le cadre des contrats à durée déterminée

(Cdd)  et leurs  salaires sont pris en charge par les projets du CERAAS. Le salaire des agents de

I’ISRA affectés au CERAAS est reversé à I’ISRA. Le salaire des chercheurs régionaux #ont  été

pris en charge par leurs institutions d’origine. En contre partie, le CERAAS prend en charge

leurs indemnités et leur billet aller-retour dans leurs pays pour congé. Les chercheurs du

CIRAD  ont été complètement pris en charge par leurs institutions d’origine. Les Coopérations

française et belge ont également pris en charge les chercheurs coopérants. Le CERAAS a

cependant pris en charge le logement des coopérants belges. Depuis la fin de son contrat de

CSN, le coopérant français est pris en charge par le CERAAS.

Financement STD3

Le budget Initial de 418.000 écu, de la convention correspond environ au montant de

277.093.410 FCFA. II a été exécuté en fin 1994, 1995, 1996 et 1997 pour les taux respectifs de

21.4%,  18,7%,  21,5%  et 38,4%  de la convention. Le processus d’alimentation du CERAAS, en

ëËRAAS
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transitant par l’Université de Paris 7 s’est révélé extrêmement lent. Afin d’eviter  le

dysfonctionnement du dynamisme des activités de recherche au CERAAS, des avances sur le

remboursement de mémoires de dépenses ont été sollicité auprès de l’Université de Pans 7.

Pour les projets éventuels avec le CERAAS, il sera avantageux de reprendre le système

d’alimentation directe. D’autant plus que le CERAAS a mis en place un

amélioré

système de gestion

384%

21,5%

Fig. 2 Exécution du budget de la convention selon les années

-- I_ - - - -  ----I-.-
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COOPERATIONS SCIENTIFIQUES ET INSTITUTIONNELLES

Niveau national

Les actions de recherches à caractère national menées par le CERAAS ont toujours été basées sur

les priorités nationales définies par I%RA.  Les résultats obtenus sont évalués par les organes

d’&aluation  mis en place parl’lSRA. Le projet a bénéficié des coopérations bilatérales développées

avec les institutions sénégalaises, notamment, dans l’appui apporté par des institutions de recherche,

de formation et de développement. Les relations de partenariat avec I’ENSA, I’UCAD, I’ITA, Ee CSE, la

DA et le CNIA ont été renforcées, et ont contribué à la mise en opération d’un vkitable  SNRA3 au

Sénégal.

Pour assurer une complémentarité entre les institutions de recherche agricole, les universftés  et les

écoles supérieures d’agriculture de la région, des négociations ont été entamées par le :ZERAAS, la

CORAF, I’ISRA. I’ENSA et I’UCAD. Elles ont été concrétisées par un accord d’exploitation des acquis

scientifiques du CERAAS par la création de deux formationsdiplômantes ouvertes à la +gion. II

s’agit d’un cycle de spécialisation aux sciences de l’ingénieur pendant 4 mois (Certificat d’Etudes

Spécialisées dans l’amélioration de l’adaptation à la sécheresse des plantes cultivées ” CESS), et:

d’un DEA spécialisk  dans le domaine de l’adaptation des végétaux à la sécheresse. Le CERAAS a

été identifié comme point d’ancrage pour cette formation diplômante de chercheurs des PEC).

Ces institutions ont communément accepté le 18 janvier 1996, que le nouveau laboratoire du

CERAAS soit construit dans l’enceinte de I’ENSA, site autour duquel les efforts des différentes

institutions et leurs équipes s’articuleront. Cette décision a donné rapidement corps aux initiatives et a

affiché clairement la volonté de la communauté scientifique du Sénégal d’ouvrir dans ce domaine,

sor expertise à la région. Elle a également eu une forte portée nationale car elle (enforce  les

premières bases opérationnelles du SNRA3 en cours de constitution au Sénégal.

Niveau  récrional

Lez, activités du CERAAS ont été effectuées dans le cadre du mandat qui lui a été conhé  par les

institutions membres de la CORAF et du CILSS. L’action du CERAAS s’est appuyke  sur l’organe de

coc*rdination scientifique et technique mis en place par ces deux institutions en matière de lutte contre

la sécheresse. Conformément à la charte qui définit les objectifs, l’organisation et le fonctionnement

des divers réseaux de la CORAF et de leurs bases - centres, le R3S a veillé au bon fonctionnement

scientifique et administratif du CERAAS grâce à un suivi effectué par un représentant du Comité

Directeur du réseau. La coordination et la gestion à l’échelle régionale de ce projet a bénéficié  de

l’appui de la CORAF et du CILSS/INSAH.

Les actions poursuivies par le CERAAS, appuyées par la CORAF et le CILS$  ont favorisé le

développement des coopérations régionales novatrices. La mise à la disposition des chercheurs

rég!onaux  au CERAAS, sur la base de contrat entre leurs institutions et la CORAF, a marqué une

C%f?AAS
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évolution importante au plan institutionnel et stratégique de la recherche agricole dans Izsous-région.

Ainsi, un Sierra Léonais  le Dr Harold ROY-MACAULEY, et deux Nigérians. les Drs Marcel

NWALOZIE et Chuks OGBONNAYA, ont été mis à la disposition du CERAAS par leurs institutions

d’origine, pour développer des activités sur la biochimie et la biophysique de I’adaotat,ion à la

sécheresse. Le Dr ROY-MACAULEY, de l’université de Sierra Leone, le Dr NWALOZIE, de

l’Université  de Imo State et le Dr OGBONNAYA de l’Université de Abia State ont été recrutés,

respectivement: en mars 1995, avril 1995 et août ‘1997. Ce mode de partenariat sous regional et

novateur en matière de recherche et de formation par la recherche a permis un renforcement des

compétences scientifiques dans la sous-région.

D’ailleurs~ la nomination des Drs ROY-MACAULEY et NWALOZIE, respectivement aux postes de

directeur du CERAAS et de Coordinateur Scientifique de la CORAF, est une illustration de l’efficacité

du mécanisme de mobilité des chercheurs dans la région mis en place par le CERAAS et la CORAF.

En outre, ceci permet l’exploitation d’une manière rationnelle des ressources humaines dans IZGOUS-

région. La nomination au poste de Coordonateur Scientifique a été en réponse aux besoins de

renforcer le développement des activités scientifiques de la CCIRAF.  Ces nominations on: été basées

sur une analyse précise de profil. L’expertise apportée par ces collaborateurs régionaux a joué un

rôle important dans la qualité de recherches scientifiques réalisées pendant ces deux années de

renforcement du projet.

Les activités et les nouvelles orientations du CERAAS, conformément aux évolutions institutionnelles

et stratégiques de la recherche agricole dans lasous-région, ont été présentées pendant les réunions

de la plénière de la CORAF. Lors de IalXème plénière de la CORAF, tenue à Brazzaville (Congo:) en

1996, les résultats obtenus et les attentes des SNRA ont justifié l’élargissement du mandat initial du

CERAAS au sein du R3S. Ainsi, il lui a été confié l’animation de la composante “plante “.

Niveau international

Le partenariat scientifique avec les pays d’Europe et d’Amérique latine s’est renforcé. Les nouvelles

technologies générées par les partenaires européens sont transférées aux PED en zones sèches par

l’intermédiaire du CERAAS. Des résultats acquis au CERAAS sont également appliqués dans des

prcjets  de développement agricole dans ces pays. Le renforcement du dispositif a crée des

conditions favorables et indispensables pour l’évolution d’un partenariat équilibré avec les institutions

des pays du Nord et dans le futur, le développement des relations avec les pays d’Asie.

Financière

Les coopérations scientifiques et institutionnelles établies par le CERAAS avec les institutions

des différents pays partenaires sont toujours appuyées par des coopérations financières,

notamment celles de la CE.

--~ .--^---  __,.  .___-
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Coopérations multilatérales

Coopfk+&ions
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STD3

Le CERAAS a également bénéficié du financement d’un programme de recherche intitulé

« Biosystematic Investigations ofthe sub tropical tuber bearing legume genus, Pachyrhizus  @ame

haricot) with special  reference  to the development of high performancevarieties » Ce contrat N”  TS3-

CT92-0115  était signé en juillet 1992 par la partie sénégalaise, pour un montant de 38 620  écus, sur

une période estimée a 4 ans. Ce programme, également effectué en collaboration avec les

partenaires du Sud et du Nord, a démarré en 1993 et est arrivé à terme en février 1997. Les

résultats intéressants obtenus sur le comportement agronomique et physiologique de cette  culture,

favorisent son introduction dans les régions sèches. Pour cela, le CERAAS poursuit les recherches

sur cette espèce.

FED

La CE(DGVIII)  sur le FED 7 Régional a financé le projet de renforcement du CERAAS. Ce

projet (Projet N” : 7.ACP.RPR.342 , N” d’identification : REG/ROC/7112),  a fait l’objet dune

convention de financement dont l’engagement du Fonds a été fixé à 1 700 000 écus. La durée

du projet était estimée à deux ans. Ce financement FED est arrivé à terme en aout  de cette

année.

Celte  convention a permis d’améliorer la capacité d’accueil scientifique et technique du

CERAAS par la réhabilitation des structures d’accueil au CNRA  de Bambey la construction

d’un nouveau laboratoire de 900m*,  comprenant des bureaux et des laboratoires de physiologie

végétale, agronomre, génétique, biochimie et biologie moléculaire, dans l’enceinte de I’ENSA à

Thiés!  le montage d’une nouvelle serre de 180m*  , l’acquisition des véhicules, du matériel de

bureau et des équipements scientifiques modernes et performants.

Elle a également permis l’élargissement de l’accueil des chercheurs en mission avec la

capacité maximale d’accueil porté à 60 mois/chercheurs/an,  la formation de jeunes chercheurs

dans le domaine considéré, l’organisation d’ateliers, de colloques et de réunions scientifiques

afin d’accroître le nombre de rencontres entre les chercheurs africains, participations des

chercheurs du CERAAS à des réunion scientifiques internationales afin de renforcer la

coliaboration  avec les équipes de recherches du Nord, la publication et la diffusion accrue

d’information sous forme de documents scientifiques et techniques. Une partie des frais de

fonctionnement associés aux activités de recerches  a également été pris en charge par ce

projet.

!?i%?AAS
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Coopérations
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i% ae  construction du laboratoire

Coopérations bilatérales

Dans le cadre des coopérations bilatérales, d’autres pays comme la France i:CIRAD,

Coopération française) et la Belgique (AGCD, CIUF) apportent un appui financier aux activités

scientifiques menées au CERAAS. Avec ces projets scientifiques en partenariat, le CERAAS

coordonne une partie des activités scientifiques de laboratoires de recherche des pays du Sud ainsr

que celles des institutions du Nord, notamment les Universités de Paris 7 et Paris 12 en France,

I’EAN Oëiras au Portugal et l’Université Libre de Bruxelles en Belgique.

L’aopui financier apporté par ces coopérations depuis la création du CERAAS s’élève à un montant

de 3.066.817 721 FCFA, dont 9 % provenant de la CE dans le cadre du programme STD3,

convention N” TS3-CT93-0215 du DGXII HSMU (Fig. 4).

Belgique  ( A G C D )  Be’g’T;3$‘UF)

6.06%

France (Coop

Française) U E (FED7)

36.72%

‘JE (STD3)
Pachyrhzus

U E (STD3)

Physdogie

9.21%

0.65%

Fig. 4. Appui financier apporté par chaque partenaire majeur

CERAAS
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La réussite du CERAAS dans le domaine de la coopération scientifique et institutronnelle,

illustre une des stratégies globales des deux Directions Générales de la CE (DGXII et DGVIII).

qu vise à renforcer la synergie de la coopération scientifique et institutionnelle entre ies pays

de I’UE et des états ACP.

C’est à travers ces  coopérations scientifiques, institutionnelles et financières, que la

communauté scientifique africaine, travaillant de manière conjointe et coordonnée à l’échelle

régionale s’est développée. De ce fait elle est maintenant reconnue et intégrée au sein.de  la

communauté scientrfique  internationale.

Positionnement du CERAAS

Le CERAAS s’est bien positionné au niveau national, régional et international avec la signature d’un

protocole d’accord entre I’ISRA et la CORAF le 17 décembre 1996, plaçant le CERAAS sous fa

tutelle de la CORAF. Cette initiative facilitera les conditions nécessaires à l’amélioration du cadre

insiitutionnel du CERAAS et sa durabilité au bénéfice de l’ensemble des institutions membres de Ia

CCRAF et du CILSS. Dans ce protocole, le caractère régional du mandat du CERAAS au sein de

I’ISRA a été clairement défini, et la responsabilité de la gestion scientifique et administrative du

CERAAS a été confiée à la CORAF. Cet accord prévoit également le maintien des relations précises

entre le CERAAS et I’ISRA et notamment la prise en compte par le CERAAS des priorités nationales

de recherches définies par I’ISRA dans le domaine de l’amélioration de la production en zones

sèches (cf. rapport FED 1996).

CERAAS
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SERVICES D’APPUI

Exploitath

Le service d’exploitation est responsable, avec les chercheurs, de la mise en place et de la conduite

des essais. Ses objectifs sont la rationalisation de l’utilisation des ressources matérielles et humaines

et la gestion des parcelles d’expérimentation.

Durant la période du projet, 54 essais ont été conduits, dont 8 en milieu paysan, 30 en champ

eXy&imerItal,  15 en serre 1 en laboratoire. Les études ont porté sur 11 espèces (arachideniébé,

igname-haricot, mil. sorgho, maïs, palmier à huile, coton, kenaf, Gliticidia,  Cassis)  à travers des

essais de comparaison variétale, de tests agrophysiologiques, de bilan hydraque et de tests

biochimiques. Au champ, les essais du CERAAS ont eu lieu sur une sole expérimentale qui a

augmenté de superficie au cours des années de 4.5 ha en 1994 à 6.5 ha en 1997. Pour diversifier les

types de précédents culturaux, la sole est découpée pour servir en partie de jachére,  d’engrais vert et

de multiplication de semences. La pratique des rotations culturales concourt également à une

meilleure gestion de la sole.

Face à la double contrainte hydrique et minérale rencontrée en zones sèches, le CERAAS a entrepris

des études sur la caractérisation des effets de l’interaction eau x fertilité dans un système de rotation

mil-.arachide  en 1997. Pour ce programme, 2 ha supplémentaires ont été acquis dd’lSRA pour la

mise en place de deux dispositifs expérimentaux pérennes, pour une durée minimale de 4 ans.

Le service est équipe depuis 1996 d’ordinateurs permettant aux techniciens d’effectuer la saisie et le

traitement préliminaire des données collectées. Tous les coûts et les caractéristiques des

interventions du service d’exploitation au champ et en serre ont été relevés La base de données,

ainsi constituée, fournit les informations permettant de budgétiser précisément les coûts des

interventions. Cette base est exploitée pour les programmations budgétaires

L’acquisition de nouveaux équipements scientifiques offre des perspectives de forrnations théoriques

et pratiques aux nouvelles techniques dans le domaine de la physiologie, de la biochimie et de ta

biozogie moléculaire. Ceci permettra aux techniciens de se familiariser avec des outils modernes et

performants.

Informatique

Le service informatique a été réorganisée en 1995 en réponse aux besoins importants d’appui

exprimés dans ce domaine. Ce service est assuré par un ingénieur et un technicien. Les activités

effectuées se sont développées autour des axes suivants :

-..
CERAAS
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Assistance et formation

Services d’appui
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Ces activités impliquent :

* ‘assistance aux utilisateurs du CERAAS (Chercheurs, personnel d’appui, stagiaires) et des

oartenaires proches (ISRA, CORAF, ENSA, UCAD) pour une meilleure manipulation des outils

informatiques disponibles ,

l ia conception de documents, de fichiers d’animation et de graphiques, transferts de données de

mesure,  numérisation d’images (cartes, photos...) ;

l !‘encadrement  des etudiants informaticiens en stage de fin d’études.

Etudes et développements

Les développements spécifiques se poursuivent en interne avec le concours des stagiaires

informaticiens accueillis au CERAAS. Depuis 1995, le service a participé au développement d’une

dizaine d’applications qui sont exploitées au CERAAS. Ces développements concernent ia recherche

scientifique et la gestion comptable et administrative. Ils ont contribué à la définition et à l’adoption

des procédures de gestion améliorées et à l’amélioration des résultats scientifiques

Equipements et maintenance

Ce financement a permis une augmentation progressive du nombre et de la qualité du matériel

infcJrt?IatiqUe  au CERAAS. Ces acquisitions ont été poursuivies, d’une part pour renouveler le parc

des équipements et d’autre part pour tenir compte de l’évolution à la hausse des effectifs des

chercheurs stagiaires et personnel d’appui.

L’installation, la mise en service et l’entretien des équipements sont effectués en interne. Lorsque les

pannes surviennent, les premiers diagnostics sont effectués par le service. Le CERAAS envisage

d’établir un contrat de maintenance avec une société de la place qui sera chargée de la réparation

des équipements en panne.

Maintenance loqiciei

Le service donne MI appui au choix de logiciels utilisés au CERAAS. II assure également leur

insrallation  et leur exploitation. Depuis le début de 1997, le CERAAS a pris la décision d’acheter

toutes les licences des produits logiciels qui sont utilisés. Ainsi, les mises à jour de ces outils

parviennent au CERAAS plus régulièrement. Pour les produits internes, notamment modèles de

sirrulation  existants, l’amélioration de leurs performances se poursuit avec la reorganisation sous

ACCESS de la base des données de simulation.

Réseau informatique

Le service, avec l’appui d’un expert del’URBI CIRAD-CA, a mis en place dans le laboratoire du

CERAAS à Bambey, un réseau informatiqueNovell  Netware 3.12 en câblage 10 Base 2. Ce réseau

CERAAS
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administré par l’ingénieur a bien fonctionné et a amélioré considérablement les activités technuques et

scientifiques au CERAAS. En prévision des futures évolutions technologiques, le CERAAS a choisi le

câblage en 10 Base T de catégorie 5 pour son nouveau bâtiment àThiès. Cette orientation permettra

dans l’avenir d’évoluer vers un réseau de 100 base T de plus haut débit.

Stages de formation

Le SERAAS  a pris en chàrge  des stages de formation des agents du service. Ainsi, l’ingénieur a suivi

une formation lui permettant de mettre en place et d’administrer le réseau, d’installer et dgaramétrer

en collaboration  avec le gestionnaire, le système de gestion comptable et budgétaire. Cette formation

lui a également permis de préparer un cahier de charge adapté aux besoins du CERAAS pour le

câblage du réseau informatique dans le nouveau bâtiment du CERAAS àThiès. La technicienne a

suivi un stage de formation en Visual Basic 4.0 et a profité de son passage à Montpellier pour

entreprendre des échanges avec les informaticiens del’URBI  CIRAD-CA sur les développements en

modélisation. Cette formation lui a permis d’améliorer les techniques de programmation employées

par le CERAAS et d’en trouver une application dans les développements en modélisation des

espèces cultivées en zones sèches.

Biométrie

Le service de biométrie a été créé en 1996 suite à une réunion de réflexion entre le CERAAS et

I’URBI CIRAD-CA, sur les solutions cohérentes permettant au CERAAS d’améliorer ses capacités

dans ce domaine. Ceci a abouti à la mise à disposition par le Ministère de la Coopération fransaise,

d’uri CSN spécialisé dans le domaine. Celui-ci a été identifié et formé par /‘URBI  CIRAD-CA. Le

développement d’une expertise en biométriektatistiques a ainsi permis au CERAAS d’améliorer :a

qualité scientifique des approches sur les recherches engagées. Les activités engagées associent

l’appui méthodologique  à la recherche scientifique, la formation aux méthodes statistiques et une

recherche sur les outils d’analyse de traitements.

Appui méthodoloclique

Tous les protocoles expérimentaux qui ont nécessité directement ou indirectement l’intervention du

CERAAS ont fait l’objet d’une expertise en biométrie. Cette démarche assure que les conditions de

mise en place, de conduite et d’analyse d’une expérimentation satisfont aux objectifs de ia recherche

engagée. Le service de biométrie intervient également dans le développement du SIG au CERAAS.

Un appui a été apporté à la définition des méthodes d’échantillonnage. Les aspects mathématiques et

statistiques des méthodes ont fait l’objet de recherches bibliographiques et de la muse au point

d’algorithmes par le service.

CËRT - - - -  --.- -.-_.-
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Formation et expertise

Services d’appui
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Les stagiaires accueillis au CERAAS sont formés aux méthodes de planification expérimentale,

d‘échantillonnage et d’analyses de données. Plusieurs partenaires du CERAAS om egalement

soljicité  le service de biométrie dans ces domaines.

Outils d’analyse et de traitement de données

Le fond bibliographique du CERAAS a été enrichi d’ouvrages de base sur l’analyse de données. Une

recherche de logicels  de traitement de données a permis d’identifier des produits adaptés aux

besoins des chercheurs des institutions de la sous-région. Le service met à la dispostion des

chercheurs les outils statistiques et informatiques qui leur permettent un gain de fiabilite,  de

puissance et de rapidité  de traitement, de contrôle et de représentation des données.

Information et communication

Le service d’information et de communication (SIC) du CERAAS a été réorganisé depuis 1996, et fait

l’objet d’une gestion informatisée. Dans un premier temps, cette réorganisation a concerné surtout la

documentation. Cependant, dans le cadre du renforcement de la gestion de l’information screntifique

et technique, le CERAAS a procédé, au mois de mars 1997, au recrutement de deux professionnels

de l’information et de la communication. Ce renforcement a donc permis une amélioration aussi bien

dans le domaine de la documentation que de la communication.

Documentation

La mise en place des procédures d’audit documentaire a contribué à l’amélioration du systéme de

circulation interne de l’information. Une amélioration du recensement du fond documentaire a permis

de dénombrer 2359 documents, tous types de support confondus. Une amélioration a été apportée

au service, et des nouveaux produits documentaires ont été réalisés avec la mise en place d’outils

adaptés tels que les registres de prêt, les consultations registrées d’entrée et les fiches d’entrée des

périodiques.

Basesdedonnées

Trois bases de données sont actuellement disponibles au niveau de ce service

Current Contents

C’est une base de données internationale qui permet la réception de 2000 nouvelles références sur 1

à 4 disquettes chaque semaine. En plus de cette actualisation régulière, les CD-ROM annuels

d’archives bibliographiques facilitent les recherches rétrospectives. Actuellement, 311.000 réferences

sont consultables.

%@%--
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CERAAS sous End Note

Services d’appui
----_--_-.-._-.I  -_..___

Celte-ci est une base créée au CERAAS qui rassemble tous les documents scientifiques de la

bibriothèque et est mise à jour régulièrement. Les références qu’elle comporte sont passées de 750

enl996à881en  1997.

CERAAS-Images

Cette base a été mise au point pour gérer les photos du CERAAS.

Communication

Dans le but de promouvoir le CERAAS, le service assure l’établissement de relations d’échanges  et

de partenariats avec d’autres organismes, des sources et des réseaux documentaires ayant les

mêmes intérêts. L’idée est d’échanger des informations et d’initier de nouveaux partenariats. Cette

volonté d’ouverture vers l’extérieur s’est concrétisée par la mise au point et Fa mise d jour de la

plaquette de présentation du CERAAS, la confection du bulletin d’information du CERAAS, Ia

réalisation d’articles de presse et de notes d’information sur le CERAAS, la réalisation de prkes de

vues afférentes aux expérimentations, aux rencontres scientifiques, aux intervenants et événements,

la création d’un site Web et la connexion au réseau internet  en collaboration avec le service

informatique. L’adresse du site web du CERAAS est :

http : //www.refer.sn/sngalct/rec/ceraas:accueil.htm.

Plusieurs éditions sont également réalisées au CERAAS : rapports de misslon,  pubiications,

comptes-rendus d’ateliers organisés par le CERAAS et posters.

En plus, le service fait appel de plus en plus aux nouvelles technologies de l’information et de la

communication (supports électroniques).

ERAAS
-.- ---~- --.-.-
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ACTIVITES SCIENTIFIQUES

Généralités

Les activités scientifiques du CERAAS couvrent à la fois la formation par la recherche et la

recherche. Ces activités sont orientées vers le développement agricole pour l’amélioration de la

prcduction  dans les régions sèches. L’animation scientifique du projet a été assurée par des experts

du CIRAD, partenaires de I’ISRA,  des experts belges, des chercheurs régionaux africains et des

chercheurs sénégalais.

L’équipe scientifique de base a consacré 80 % de son temps à la recherche et à la formation  des

chercheurs et des Etudiants  des institutions membres de la CORAF et du CILSS, des institutions des

pays d’Amérique du Sud et des étudiants des institutions du Nord. Les activités ont été programmées

de manière à ce que l’équipe scientifique de base consacre 20 % de son temps a la mise en état du

disoositif  de renforcement.

L’organisation des activités de formation et de recherche se poursuit autour d’une approche

pluiidisciplinaire  visant à renforcer la maîtrise des concepts et des méthodologies des différents

thèmes de recherche sur l’adaptation à la sécheresse par les chercheurs des PED. Ces thèmes  sont

notamment l’agronomie, la physiologie, la génétique, la sélection et la modelisation  du

développement de cultures. Toutes ces activités ont été menées, la plupart db temps, en

collaboration avec les partenaires du Nord.

Le financement FED 7 a aussi permis au CERAAS de s’engager avec beaucoup plus d’originalité

dans la résolution des problèmes liés à la sécheresse. L’analyse de l’approche adoptée par le

CERAAS a révélé le besoin d’introduire d’autres disciplines, notamment la biochimie, la biologie

moiéculaire  et la biométrie. E#n  Afrique actuellement, il n’existe pas ou peu de compétences dans ces

domaines. L’expertise dans le domaine de la biochimie et la biologie moléculaire doit permettre ae

moderniser et de rendre plus efficace  l’approche des programmes nationaux de sélection dans les

PED en zones sèches. L’expertise dans les domaines de la biométrie et des statistiques a permis de

dépasser les schémas de recherches classiques. Elle garantit la qualité de la production wentifique

et optimise l’utilisation des moyens matériels et humains.

A travers ces activitks,  40 chercheurs et étudiants des institutions des pays africains, des pays dg

Nord et de l’Amérique du Sud ont été formés dans le domaine de l’étude de la résistance à la

sécheresse. Dans le cadre du renforcement de la compétence au CERAAS, des Jeunes chercheurs

de l’équipe de base ont également poursuivi des formations supérieures et des stages d’étude en

collaboration avec les institutions partenaires du Sud et du Nord.

Deux ateliers, réunrssant 37 scientifiques des pays du Sud et du Nord, ont été organrsés comme

prévus pendant la durée du projet. L’atelier organisé en janvier 1995 a permis une rencontre entre les

chercheurs des pays du Sud et du Nord. Les modalités de partenariat ont été définies, notamment en

--
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ce qui concerne les espèces à étudier et le transfert de technologies du Nord vers le Sud. L!atelier

organisé à Bambey en décembre 1996 en collaboration avec la Base Centre Arachide (CORAF ^

ISRA),  sur le thème “Arachide cultivée en zones sèches - stratégies et méthodes d’amélioration de

l’adaptation à la sécheresse ” avait pour objectif d’assurer un échange et une bonne diffuson  des

connaissances sur l’amélioration et la production de l’arachide en zones sèches. Les chercheurs du

CERAAS ont également participé à des ateliers, des symposiums et des congrès régionaux et

internationaux.

Les travaux effectués dans l’ensemble de ces domaines ont fait l’objet de 732  doctirnents

scientifiques.

Recherche

Les recherches ont été poursuivies sur 12 espèces. L’arachide reste la principale espèce

vivrière étudiée au CERAAS. D’autres, notamment, le niébé, le haricot, I’igname-haricot, le mil,

le sorgho, le maïs le coton et le palmier à huile ont également été étudiées. A coté de ces

espèces vivrières, des espèces à intérêt agronomique ont fait l’objet d’étude. SI s’agit de deux

espèces, Gliricidia  et Cassis  qui interviennent dans l’amélioration des sytèmes culturaux des

espèces vivriéres cultivées en zones sèches et du kenaf a haute valeur industrielle.

Les recherches ont porté notamment sur la compréhension des réponses agronomiques et

physiologiques de ces espèces face aux contraintes hydriques. Le comportement des espèces

vivrières face à des contraintes minérales a également été pris en compte dans ces recherches

pendant les deux dernières années. Les recherches ont avancé dans d’autres domaines tels

que la modélisation du développement des cultures couplée à des Systèmes d’Information

Géographiques. Ces travaux ont été réalisés par l’équipe de base du CERAAS ou en

collaboration  avec les chercheurs et étudiants stagiaires venant des institutions de recherche

des pays du Sud et du Nord.

Légumineuses à graines

Les recherches sur l’arachide ont été orientées vers l’élargissement de la description des

facteurs agronomiques et des mécanismes physiologiques associés dans la réponse de la

culture à la sécheresse. Des études cherchant à définir ou à confirmer la pertinence des

critères morpho-physiologiques par la génétique quantitative ont également été réalisées en

collaboration  avec le CNRA/ISRA  de Bambey. Ces travaux ont pour but de rechercher des

caractères qui peuvent être éntrogressés de manière plus rapide et plus fiable que ceux obtenus

par rétrocroisements dans la sélection de l’arachide.

La description de l’interaction génotype x sécheresse a permis de fournir les éléments

nécessaires à la conduite d’études plus fines des mécanismes physiologiques d”adaptation  et

C?AAS
_- <--- ----.-
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des programmes d’amélioration génétique. Pour cela, des essais ont été réalisés au champ en

régime pluvial, évapotranspiration maximale (ETM) ou irrigation différenciée. Les résultats

obtenus ont permis, sur des variétés locales du Sénégal telles 55-437, 55-422,  GHI ?9-20,

Fleur II,  GC8-35,  de :

* confirmer que ia phase la plus sensible dans le cycle de cette culture est celle de la

reproduction ;

* mettre en évidence une importante diversité génétique de la réponse au déficit hydrique,

confirmant le potentiel d’amélioration de l’adaptation à la sécheresse ;

0 mettre en évidence la meilleure adaptation des variétés récentes comme la Fleur 11  qui se

caractérise par un maintien de leur développement végétatif même lorsque la réserve utile

racinaire (RUR) diminue sensiblement.

Pour  préciser ces réponses, plusieurs travaux ont étudié aussi bien en pot qu’au champ, l’état

hydrique du sol et celui de la plante. L’étude des effets du déficit hydrique en fin de cycle a été

particulièrement ciblée. Les résultats obtenus montrent qu’en période de déficit hydrique, les

premiers mécanismes d’adaptation mis en œuvre par l’arachide sont ceux d’évitement, En

effet, la conductance stomatique se révèle très sensible à la sécheresse. Ces mkcanismes

permettent à l’arachide de maintenir son potentiel hydrique et contenu relatif en eau j des

niveaux élevés. Pour la plupart des variétés étudiées, l’intensité de la sécheresse qui

déclenche ces mécanismes ne permet pas une différentiation variétale. Lorsque la sécheresse

dépasse un seuil au delà duquel ces mécanismes ne suffisent plus, les mécanismes de

tolerance  sont mis en œuvre. C’est à ce moment qu’une différentiation variétale a pu être

observée. L’évolution du potentiel hydrique foliaire et du potentiel osmotique a permis de mettre

en évidence le phénomène de l’ajustement osmotique. Cependant, la mise en œuvre de ces

mécanismes diffère selon le stade de développement. Les premiers effets de la sécheresse sur

la production et le développement se manifestent pendant la phase de remplissage des

gousses, considérée comme étant la phase du développement la plus sensible, Dans

l‘ensemble, ces deux mécanismes contribuent au maintien du développement at à la

stabilisation de rendement observée chez cette culture.

Parmi les variétés étudiées, la Fleur II, variété récente de 90 jours prévulgarisée au Sénégal.

a présenté un comportement agronomique en milieu paysan intéressant. Des études réalisées

pour préciser le comportement de cette variété montrent qu’elle possède la particularité de

produire beaucoup de fanes avec un faible apport d’eau. Même lorsque l’apport d’eau est

supérieur à 300 mm, la production n’est pas améliorée. Par contre, les faibles apports en eau

diminuent sensiblernent le rendement et la qualité de graines. En période de sécheresse

intense, la variété Fleur II maintient son CRE plus élevé que les variétés 57-422 (105 jours,

témoin adapté à la sécheresse) et GC 8-35 (80 jours) issus du programme de sélection de

I’ISRA. Le mécanisme d’ajustement osmotique semble donc être plus efficace chez Fleur 11  et
----
CERAAS
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explique le maintien du CRE plus élevé que chez les autres variétés. Ces mecanismes

contribuent donc plus au développernent végétatif important observé chez la Fleur ‘1 l lorsque

l’apport d’eau est faible (c  300 mm).

D’autres études physiologiques ont fourni des résultats qui contribuent à expliquer le bon

comportement de la Fleur 11 en conditions de déficit hydrique. La réduction ou volume

racinaire et le maintien du poids sec racinaire chez Fleur 11 permettent d’affirmer que les

racines deviennent denses en condition de déficit hydrique. Cette augmentation de la densité

racinaire améliore la capacité d’absorption d’eau et peut être considérée comme un mécanisme

d’adaptation spécifique des plantes qui poussent dans les sols sableux. En période de déficit

hycirique, Fleur 11 réduit sa surface foliaire. II se pourrait que la diminution de l’eau dans le sol

ait réduit le potentiel de turgescence des feuilles à un niveau inférieur à celui qui induit une

croissance cellulaire.

En plus des études réalisées durant la phase terminale, d’autres travaux ont été menés durant

les premiers stades de développement de l’arachide. En effet, dans les pays de la zone

sahélienne, la courte durée de la saison des pluies conduit les agriculteurs à faire un semis

précoce de l’arachide. Cette stratégie a pour principal objectif de réduire les risques de

sécheresse en fin de cycle de cette culture mais augmente, cependant, ce risque au tout

premier stade de son développement. La compréhension des mécanismes impliqués dans la

résistance à la sécheresse de cette espèce durant le stade précoce de développement

s’impose. L’étude de l’interaction sécheresse x variété a révélé la diversité de la réponse à la

skheresse  au stade germinatif de cinq variétés d’arachide cultivées au Sénégal (Fleur 1’1,  GH

119-20, 73-33 et 57-422). Ce travail a montré que la variété 57-422 est la plus sensible tandis

que la variété GH ?  19-20 montre les meilleures aptitudes de résistance. Un choix des géniteurs

pourrait être effectué  pour un programme d’amélioration de l’adaptation à la sécheresse au

stade germinatif. L.e  CERAAS envisage de conduire des expérimentations sur aa  description

des mécanismes brochimiques impliquées pour préciser ces réponses.

La recherche des variétés à cycle égal ou inférieur à 90 jours, ayant des caractères

physiologiques leur permettant de supporter d’importantes périodes de sécheresse (en début

ou en phase reproductive) reste une priorité de sélection de l’arachide pour la région centre

nord du bassin Arachidier sénégalais. Pour cela, des études de sélection et de génétique ont

été réalisées pour perfectionner la méthodologie de criblage variétal précoce à partir  de tests

agrophysiologiques. A partir d’une analyse univariée, les paramètres ayant mon&6  des

différences variétales significatives qui ont permis a priori l’expression de la grande variabilité

ont été choisis. Ces paramètres qui sont : le potentiel hydrique foliaire (Vfol),  le contenu relatif

en eau (CRE), la matière sèche racinaire et la matière sèche aérienne, ont fait l’objet d’une

analyse multivariée L’analyse en composantes principales effectuée montre que 85%  de la

variabilité observée est expliquée par ces quatre variables. La représentation graphrque de

--
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cette variabilité dans un plan a permis de définir des groupes de comportement vanétal  qui

correspondent bien aux observations agronomiques de terrain réalisées sur ces variétés.

Niébé / Haricot

Le niébé a été identifié lors de l’atelier de janvier 1995 qui a eu lieu à Dakar, comme plante

communément étudiée par l’ensemble des partenaires de ce projet. Dès lors les études pour

améliorer les connaissances physiologiques sur les mécanismes d’adaptation à la sécneresse

des variétés de niébé cultivées dans les pays en développement se développent au CERAAS.

Récemment~ des études en collaboration avec les partenaires, en particulier l’Université de

Paris 12 et l’Université fédérale rurale de Rio de Janeiro, ont également porté sur le haricot.

Ces études permettront d’avancer des hypothèses à tester en milieu réel au CERAAS pour

ensuite identifier des idéotypes intéressants pouvant faire l’objet de tests physiologiques dans

le sens de I’amélioPation  des programmes de sélection en zones sèches d’Afrique D’autre part

l’expertise acquise en matière de modélisation permettra de développer, à partir des résultats

obtenus, des modèles de simulation de la croissance et de la production de cette culture

Les études réalisées en serre, ou au champ sur parcelles couvertes avec un contrôle des

apports en eau, ont montré une bolnne  capacité du niébé et du haricot à maintenir, à des

niveaux élevés, l’état hydrique de leur tissu foliaire en conditions de sécheresse. En effet, le

déficit hydrique provoque une mise en œuvre précoce de la régulation stomatique chez ces

deux espèces. Cependant, le niébé en maintenant ses stomates partiellement ouverts plus

longtemps que le haricot montre un mécanisme de régulation stomatique plus efficace. Ce

mécanisme est en effet responsabiie  du maintien du CRE chez ces deux espéces.  Cette

réponse précoce suggère également l’existence d’une communication hormonale entre les

racines et la partie aérienne. Cette fermeture précoce des stomates est suivie d’une diminution

de la photosynthèse nette chez ces deux espèces. Mais, contrairement au haricot, le niébé

récupère sa capacité d’activité photosynthétique après réhydratation à un taux plus élevé que

celle  des plantes non régulièrement hydratées. D’ailleurs, une corrélation linéaire entre T’activité

photosynthétique et la conductance stomatique en condition de sécheresse a été observée

pour ces espèces. Le ratio activité photosynthétique/conductance stomatique élevé pour

certaines variétés explique les rendements importants obtenus pour ces variétés au champ en

condition de sécheresse. Ces caractères peuvent être utiles dans des programmes de sélection

pour l’amélioration de la résistance à la sécheresse en zones sèches.

Des études ont été réalisées sur des variétés de niébé, 58-74 (variété semencrere et

fourragère) et Mouride,  vulgarisées au Sénégal. Elles ont montré que la sécheresse, centrée

autour de la floraison provoque un léger ralentissement de la croissance végétative sans

perturbation dans la mise en place des organes reproductifs, ni diminution du rendement. Cette

capacité à supporter la sécheresse est due à des mécanismes d’évitement très efficace, en

particulier la régulation stomatique, et à sa bonne capacité de récupération. Ces résultats

CËÜAAS Centre d’Etude Régional pour I’Amélioration  de l’adaptation à la Sécheresse
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indiquent qu’il est possible de réaliser une économie d’eau importante avec cette culture sans

modification de la oroduction.  Ceci est un point intéressant dans des régions où la saison des

pluies est souvent courte et peu abondante. Elle permet également de proposer un certain

nombre de solutions pour le pilotage de l’irrigation sur les espèces pouvant ëtre cultivée pour

des objectifs de production de fourrages, en particulier dans la vallée du fleuve Sénégal

Par contre, une sécheresse sévère en début de formation des gousses provoque un

avortement des jeunes gousses et une importante diminution de la production, Cependant, la

plante met en œuvre des mécanismes de tolérance qui se traduisent par une augmentation de

la teneur en sucres soluble dans les feuilles. Ceci permet un maintien du potentiel osmotique

foliaire permettant le maintien de l’état hydrique des tissus foliaires. Ses sucres solubles

proviendraient d’une remobilisation de l’amidon contenu dans les autres organes. Cette

remobilisation de l’amidon surtout à partir des gousses, serait l’un des facteurs responsables de

l’avortement des gousses et de la baisse de production observée dans ces conditions. Des

travaux ultérieurs seront nécessaires pour préciser cette hypothèse.

Des études ont montré qu’en condition de déficit hydrique, le niébé. en présence des

mycorhizes, ne dépense pas d’énergie pour développer ses racines comme c’est normalement

les cas. En outre, la présence de ces mycorhizes arbusculaires provoque des changements sur

les réponses physiologiques de niébB contribuant ainsi à l’amélioration de l’état hydrique de la

plante aussi bien pendant la phase végétative que pendant la phase de floraison. L’ensemble

de ces réponses ajouté aux effets bénéfiques propres des mycorhizes, assurent le maintien de

la productivité  en condition de sécheresse. L’association niébélmycorhizes est à envkager

dans les systèmes culturales du niébe  en zones sèches.

Niébélarachide

Bien que le niébé et l’arachide rsoient  généralement cultivés dans les mêmes zones

climatiques, les É!tudes réalisées ont montré que ces espèces présentent des modes

d’adaptation à la sécheresse très différents. D’une manière générale, l’arachide a un

comportement évasif vis à vis de la disponibilité de l’eau. Il met en œuvre peu de mécanimes

lui permettant de reguler  ses pertes en eau. Par contre, le niébé a un comportement conservatif

vis à vis de l’eau. II a une bonne capacité de maintenir, et pendant longtemps, l’état hydrique de

ses tissus foliaires en condition de sécheresse. Cependant, le niébé a une faible capacité de

tolerance  à la déshydratation qui est souvent déclenchée en condition de sécheresse sévére.

Lors des essais fournissant ces résultats, les deux espèces n’ont pas vraiment été mises dans

des conditions identiques. Un dispositif expérimental développé au CERAAS a permis de

confiner le développement des systèmes racinaires des deux espèces dans deux partles  d’un

même pot en leur donnant en même temps accès à l’ensemble des réserves hydriques

disponibles dans le sol. Les résultats obtenus confirment la différence de comportement de ces

~-
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deux espèces. En plus, la meilleure capacité d’extraction hydrique du système racirnaire du

niébé par rapport à celle de l’arachide a également été révélée.

Le CERAAS envisage d’approfondir l’étude sur l’implication d’un hormone messager dans le

mécanisme de régulation stomatique de ces espèces.

Légumineuses à tubercules

Igname haricot

Les études réalisées sur I’igname-haricot ou Pachyrhizus  au CERAAS entrent dans le cadre

d’un autre contrat ?“STD  3-0115 coolrdonné  par le Danemark, qui est arrivé à terme en Gvrier

1997. Le travail réalisé au CERAAS est une des composantes d’un travail plus large qui

regroupe neuf institutions de recherche du Sud et du Nord.

LWroduction  et l’exploitation de nouvelles espèces permettent d’améliorer également la

production agricol e dans les pays en développement. Les travaux sur i’évaluation  des

ressources végétales ont mis en évidence les intérêts des légumineuses tubèrifères et

particulièrement celles du genre Pachyrhizus. Cette culture possède de mul,tiples  avantages,

parmi lesquels figurent ses tubercules et jeunes gousses à haute valeur nutritionnelle, son

fourrage abondant pour le bétail et ses graines mûres à effet insecticide de part leur teneur en

roténone élevée. L’objectif du CE%AAS  est d’étudier les possibilités d’adaptation du

Pachyrhizus à la culture en zones sèches, en particulier au Sénégal, et d’exploiter ses multiples

avantages.

Des recherches préalables à une introduction rationnelle de cette culture en zones sèches ont

été conduites au CERAAS depuis 1992. Les études physiologiques ont montré deux stratégies

de comportement vis-à-vis de la sécheresse : une réponse conservative et une réponse

évasive. De plus en condition dle  sécheresse, l’ablation florale, tout en induisant un

accroissement de la production de tubercules, améliore I’efficience de l’utilisation de l’eau.

La poursuite des études agronomiques a été basée sur leur bonne aptitude à la germination et

à la levée. C’est ainsi que cinq Vari&és  de P. erosus ont été choisies. Cependant la réponse

photopériodique de cette espèce provoque une variabilité dans leur croissance et leur

développement. Le rendement et ses composantes sont par conséquent affectés par la date de

semis.

Les résultats obterws  ont permis de fournir un calendrier cultural  pour répondre aux objectifs de

prcduction  de tubercules, de fourrages ou de gousses. II faut semer en jours courts üuillet  à

septembre), pour une meilleure production de tubercules. Par contre, des semis précoces

(mars à juin) pendant les jours longs offrent une meilleure production de fanes.

Les recherches entreprises par le ICERAAS  et l’Université de Sierra Leone, montrertt  une

importante diversité des réponses agronomiques chez cette culture. Le rendement des variétés
-._ ------l_._
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en tubercules est compris entre 10 et 63 tonnes/ha.  La variété EC 114 montre une tendance de

production plus élevée tant au niveau tubercule qu’au niveau fane. Dans un premier temps,

cette vanété  pourrait être proposée à, la vulgarisation en zones sèches.

Pour cette variété. la densité de sernis correspondant à 60 cm x 30 cm est optimale pour un

objectif de production de tubercule pour une date de semis en jours longs. Une densté de

semis de 30 cm x 15 cm est optimale pour l’utilisation de la fane pour l’alimentation du bétail et

permettrait également d’ameliorer  les pratiques culturales en zones sèches. Pour une date de

semis en période de jours longs (juin) et pour un cycle de quatre mois, les besoins en eau de

cette espèce ont été estimés à 532 mm. Ces résultats permettent de définir des aires  de

cultures de cette espèce. La caractérisation de différents stades pendant le cycle de cette

culture par des coefficients culturaux a permis d’estimer l’évolution des besoins en eau pour

des conditions climatiques données. Le CERAAS envisage donc la reconduite des études sur

le bilan hydrique et la productivité du Pachyrhizus.

Parallèlement, l’étude de l’effet insecticide des graines de Pachyrhizus  a été réalisée en

collaboration avec IXXA, I’ORSTOM et I’ITA.  L’évaluation de l’effet insecticide des graines en

stockage post-récolte démontre la possibilité de limitation des attaques des brûches  avec une

rémanente de 150  jours. Le CERAAS envisage, dans une collaboration avec des ONG,

d’encourager l’utilisation de ces graines par les agriculteurs pour la conservation des semences

agricoles.

L’ISRA entreprend des recherches sur les aspects entomologiques pour avoir des précisions

sur cette utilisation L’ITA  poursuit des travaux préliminaires ayant trait aux possibrlités  de

transformation de tubercules à des fins alimentaires.

Le CERAAS a également contribué a la diffusion de cette espèce dans plusieurs pays d’Afrrque

(Gabon, Mali, Tchad, Burundi, Maldagascar,  Congo, Togo, Guinée, Guinée-Bissau, Côte

d’lvoire, Bénin, Cameroun, Nigeria, Sierra Leone).

Céréales

M i l

Une étude menée en collaboration avec I’ISRA en 1997 et portant sur l’interaction génotype  x

eau a été conduite sur 10 variétés locales de mil de régions Nord du Sénégal (PLS 94, PLS

107, PLS 112, PLS 115, PLS 129, PLS 144, PLS 170, PLS 171, PLS 176, IBV’8004)en

condition pluvial strict. En plus du temoin  (IBV 8004)  cinq variétés : PLS 94, PLS 144, PLS

176, PLS 170, PLS 129, ont présenté du point de vu du rendement en grain, un meilleur

comportement agronomique. Ils ont &é présélectionnés et feront l’objet d’études approfoindies

au plan agrophysiologique.

CERAAS--
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Des travaux ont été réalisés au champ en 1996 et en 1997 sur le comportement

agrophysiologique d’une variété améliorée de mil (Souna  3). Les principaux résultats indiquent

que cette culture peut supporter des périodes de sécheresse sans répercussions majeures sur

le rendement en grain durant toutes les phases de son cycle à l’exception de la phase qui

s’étend de la floraison à la formation laiteuse des graines.

Les résultats ont montré également ,qu’en  période de déficit hydrique (en phase végétative) le

mil a la propriété de maintenir son poltentiel  de turgescence à des niveaux élevés en dépit de la

faiblesse du taux de satisfaction des besoins en eau (= 65 %) et de la hausse de l’indice de

stress hydrique (0,80)  mesuré par radiothermométrie.

Une attention toute particulière a été accordée à la question de l’interaction eau x fertllite  sur les

niveaux de production. Au Sénégal et dans d’autres PED en zones sèches, le système de

culture dominant employé est la rotation légumineuse-mil. La rotation du mil avec la

légumineuse permet de restaurer, au moins partiellement, le bilan azoté du sol pour la culture

du mil. Le maintien de la fertilité des sols et ses conséquences sur l’amélioration du rendement

des céréales dépend ainsi de l’état de fertilité de ces sols après la culture alternée des

légumineuses. Le maintien du confort hydrique des légumineuses est indispensable à

l’expression de le,ir  capacité de fixation de l’azote atmosphérique. Il contribue ainsi à un

rééquilibrage du bilan azoté en faveur du pool d’azote du sol. Ce point est important à

considérer dans le contexte de l’agriculture en zones sèches.

Cette problématique est maintenant étudiée au CERAAS dans un système de rotation mil -

arachide. Elle est abordée au niveau des mécanismes agrophysiologiques, avec l’objectif

d’intégrer les connaissances acquises dans les programmes de création variétale Dans un

premier temps, le sol sur lequel les études sont faites au Sénégal a été caractérisé. Ces sois

s’avèrent pauvres et sont responsables, avec le manque d’eau, d’une baisse de rendement

agricole de cette culture.

Les recherches se poursuivent et les premiers résultats obtenus s’accordent avec les

hypothèses émises au préalable. En effet, en sol pauvre ou de fertilité azotée élevée, la perte

relative de rendement en condition de déficit hydrique est plus marquée qu‘en condition de

fertilité intermédiaire. II apparaît ainsi que les mécanismes utilisés par les plantes pour

minimiser l’effet du déficit hydrique dlépendent  du niveau de fertilité. Ce constat implique, dans

ces conditions, la nécessité d’une caractérisation des mécanismes agrophysiologiyues et

biochimiques pour mieux comprendre l’interaction entre le milieu physique, I’almerrtation

hydrique et minérate,et  la production.

Une telle démarche devrait aboutir non seulement à intégrer ces connaissances dans les

programmes de creation  variétale mais aussi à optimiser les itinéraires techniques en fonction

du risque climatique et économique. Ce dernier aspect sera facilité par la mise au point. d’un

modèle intégrant des modules liés au bilan hydrique et à la fertilité du sol.

C?AAS
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Maïs

Des recherches comparatives effectuées au CERAAS sur deux variétés de cette espèc.e  ont

démontré que dans les premiers jours après semis, la variété Adonis d’origine française

présente une croissance et un développement aériens plus importants alors que la SynthCltique

C:  précoce et d’origine sénégalaise, présente une croissance et un développement racinaire

plus importante en condition de déficit hydrique. Cette croissance racinaire importante dans les

stades précoces de développement est une caractéristique variétale qui présente un avantage
dans les conditions de culture en zones sèches car elle facilite l’exploitation des réserves en

eau contenue dans les horizons profonds.

Sut- cette base, des recherches sur la synthétique C, ont été poursuivies ptrur~  rnieux

caractériser les performances agrophysiologiques de cette variété. Elles ont porté sur ie suivi

de l’eau disponible dans le sol (avalaible soil water ou asw), du taux de satisfaction des besoins

en eau (tsat) et de l’indice de stress hydrique des cultures (trop water stress index ou cwsi).

L’étude du bilan hydrique du système sol - plante - atmosphère a permis de définir une valeur

seuil de I’asw (60 ?a)  caractéristique d’un déficit hydrique sévère (cwsi 2 0,40).  II est apparu que

des cwsi en période florale > 0,27  correspondent à des fortes baisses de rendement en grain,

tandis que des rendements records (de l’ordre de 4 t/ha) sont atteints pour des cwsi prochfes  de

0. Ce qui suggère la grande sensibilité du maïs au rationnement hydrique durant la pkiode

centrée autour de la floraison. En couplant les tsat, le cwsi et le rendement en grains, on a pu

retenir pour la Synthétic-C un cwsi de l’ordre de 0,27  comme valeur seuil pour l’alerte précoce à

l’irrigation.

Sorgho

En zone sahélienne, la faiblesse des rendements et des production de sorgho peuvent avoir des

origines diverses : stress hydrique, stress nutritionnel (azote, phosphore surtout), effets de facteurs

biotiques (insectes, maladies, adventices), façons culturales. II faut les caractériser et les hkrarchiser

selon l’importance de leurs effets sur le fonctionnement des plantes, en vue d’une rneilleare  oonduite

de ia culture.

Les effets des facteurs tels que le régime hydrique et la fertilisation sur la teneur en phénol et sur le

rendement du sorgho ont été étudiés en pot. Les travaux réalisés en collaboration aved’lSR.A  ont

montré l’effet très net du régime hydrique sur le poids de grains, le nombre de grains par panicule  et

le poids moyen d’un grain, Le stress appliqué pendant la phase de floraison entraîne un avortement

important des panicules.  Les deux cycles de stress (phase végétative et phase de floraison)

‘diminuent sensiblement la biomasse totale. En revanche, la fertilisation azotée n’a pas influencé les

valeurs des paramètres de production hormis celles de la biomasse aérienne. Toutefois, l’interaction

entre les deux facteurs n’est pas significative.

--
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Les études racinaires conduites sur le sorgho en pot ont permis de montrer une importante dlwersité

des caractéristiques d’enracinement. chez six variétés de sorgho cultivées au Togo. En condition  de

sécheresse survenant au début de lcycle  (condition fréquente au Togo) le nombre de racines

secondaires des variétés: Framida, Tchouléli,  V3 et CS 210 diminue et s’accompiagne  d’une

augmentation de la profondeur d’enracinement et de la matière sècheacinaire.  Cette réponse facilite

l’exploitation des réserves en eau contenues dans les horizons profonds du sol. Par contre, peu de

modifications racinaires étaient observée pour Atx 624 et V6, indiquant une faible adaptation aux

conditions hydriques du sol. L’établissement des relations entre les comportements des génotypes

observés au niveau racinaire, le fonctionnement de l’appareil foliaire (échange gazeux, état hydrique

et la production primaire permettra de compléter les objectifs définis dans le programme de i:.réation

varr&ale  au Togo.

Autres olantes

Coton

Les études de l’interaction génotype x sécheresse réalisées au champ sur quinze variétés à

l’aide d’un dispositif d’irrigation diffkentielle  ont permis de montrer une forte variabilité de

croissance et de développement des variétés de coton et une importante diversité des

réponses observées au niveau du rendement et de ses composantes. Ces études ont permis

de sélectionner six variétés ayant un comportement agronomique différencié afin de pr&k;er  le

comportement agrophysiologique  du coton en condition de sécheresse.

Les études physiologiques ont mis en1  évidence :

0 une forte variabilitk de la réponse des variétés au test de résistance protoplasmique à la

sécheresse ;

l un effet de l’âge de la plante (et non de l’âge de la feuille) sur la réponse au test de

résistance protoplasmique à la chaleur ;

e une meilleure tolérance membranaire de la variété Linéa 100 comparée aux variétés IRMA

1234 et Deltapine 90.

Des études supplémentaires réalisées au champ ont permis d’approfondir les connaissances

sur le comportement physiologique dle  ces variétés. Les résultats obtenus ont mis en évidence

certains mécanismes de résistance à la sécheresse chez la variété Guazuncho. Une

stimulation de la production  florale est traduite par une allocation relative de matière sèche plus

importante en direction des organes reproducteurs de la plante.

Une comparaison ‘nter  variétale rév&le  une bonne adaptation de la variété DES 1’19 dont le

rendement est morns affecté sous stress. Le taux d’abcission et d’avortement des positions

fructifères sont très faibles chez DE:S  119 et Guazuncho II quel que soit I’intensitk  de la

CERAAS  - - -
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sécheresse. La variété Coker 310 est la moins performante avec un rendement potentiel de

niveau moyen et une baisse importante en condition de stress.

L’ajustement osmotique s’est confirmé comme étant un mécanisme adaptatif important chez le

cotonnier lorsque la rkserve  utile racinaire en eau du sol diminue en conditions de sécheresse.

Ce mëcanisme  est plus efficace chez Deltapine 90, DES 199 et STAM F.

Le:<  relations entre les facteurs physiologiques et la production ont permis de rèvéler la stabilité

du CWSI et le CRE. Ces deux paramètres physiologiques ont été retenus comme étant les

meilleurs indicateurs de stress hydrique chez le cotonnier. Ils peuvent être utilises  dans la

conduite des programmes de création variétale en zones sèches.

Dans d’autres études réalisées en pots, la grande capacité de récupération des deux variétés

de cotonnier cultivées en Côte d’lvoire, 205N et GL7 a été mise en évidence après une

sécheresse Précoc:e.  Cette rëponse traduit en effet leur bonne tolérance protoplasmique a la

sécheresse. Les résultats obtenus montrent ëgalement qu’une importante économie d’eau peut

être obtenue avec deux variétés cultivëes  en Côte d’lvoire, 205N et GL7, sans modifications de

la production,

PaïmÏer  à huile

Les recherches sur “ Evaluation des mécanismes d’adaptation à la sécheresse du palmier à huile

se sont poursuivies cette année dans la Station de recherche sur le Palmier à Huile de Pobé  au

Bénin, Elles sont réalisées par quatre chercheurs : Messieurs Bonaventure CORNAIRE  du E3énin

(SRPH), Umaru CANDE de Guinée Bissau (INPA) et Docteurs Omorefe ASEMOTA et Augustus

ISENMILA du Nigeria (NIFOR).  Le démarrage des travaux a connu un retard par rapport à la

période initialement: prévue, les recherches qui ont finalement commencé au rnois de janvier

viennent d!être  terminées. L’analyse des résultats est en cours.

Gliricidia et Cassia

L’étude de la dynamique d’enracinement de deux espèces légumineuses, Glkidia  :;epium  et

Ca:&  siamea en rhizotrons et sous différentes conditions de culture a été réalisée pour foIurnir

tes premiers éléments sur leur utilisation potentielle dans un système de culture en couloir Les

études réalisées ont mis en evidence  d’importantes différences dans le développement du

systéme racinaire de ces espèces.

D’autre part, ces résultats ont une importante conséquence méthodologique pour les éttides  de

bilan azoté dans ces plantes. En effet, Cassis  siamea est souvent utilisé comme plante de

réfërence  pour déterminer le bilan azoté des plantes fixatrices comme Gliricidia  sepiwn.  Les

hypothèses sur lesquelles reposent les méthodes de calcul de ce bilan, qui imposent qtie  les

espèces comparées aient un Sy:stème  racinaire présentant des caractéristiques de

développement et d’absorption azot4e  identique dans une même zone de sol, ne sont pas

CERAAS--
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respectées dans ce cas. II  convient de mener des études au champs pour confirmer ces

résultats.

Kenaf

Le kenaf a été identifié comme une culture de fibre annuelle permettant de complémenter les

besoins des industries de pâte à papier et de papier en Afrique sub saharienne Cepenoant, les

effets du déficit hydrique sur le développement et la production de cette culture sont encore mal

connus. Les études de résistance ;1 la sécheresse réalisées sur le kenaf montrent que la

sécheresse diminue significativement le développement végétatif de la plante. Cependant une

analyse globale des propriétés physiques et histochimiques indique que le déficit hydrique peut

améliorer la qualité

CERAAS envisage

comportements.

de la pâte à papier et du papier qui sont produits par cette plante. Le

de poursuivre le études sur cette culture pour mieux préciser ces

Autres  recherches

Mocfélisafion  et sys#me d’information géographique

Depuis de nombre,lses  années, le CERAAS a développé des compétences sur la modeiisation

de la croissance et de la production de l’arachide. Les résultats obtenus par les recherches

scientifiques sur l’arachide ont permis de :

o nieux apprécier l’importance des réponses adaptatives en fonction de leurs conséquences

sur la production de l’espèce.

o alimenter des modèles de simulation du développement de l’arachide cultivé en condition de

sécheresse.

D’ailleurs le Dr Daniel ANNEROSE  (CZERAAS)  et le Dr Madiagne DIAGNE (ISRA), auteurs du

modèle AraBHy,  orlt été distingués en 1995, par l’obtention du Grand Prix du Président de la

République du Sénégal pour les Sciences.

Exploitation de ces modèles

Ces modéles ont été exploités dans

0 des programmes de recherche afin d’améliorer le diagnostic effectué sur les formes de

sécheresse rencontrées et de definir  de manière plus réaliste les formes adaptatives à

rechercher dans la conduite des programmes de sélection et de création variétale ;

e fe  développement d’autres versions d’Arabhy  afin de l’adapter à la simulation du bilan

hydrique de l’arachide et du soja cultivé en Argentine ;

o !e  développement des modèles des simulation d’autres cultures notamment :e mil au

Sénégal ;

=AAS
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o le suivi des cultures et l’aide à la prévision de la production.

Suivi des cultures et l’aide à la prévision agricole

En ce qui concerne le suivi des cultures et l’aide à la prévision de la productton,  les données

récoltées ont validé l’approche utilisée et son efficacité pour l’estimation de la production à

partir de données provenant des champs paysans dans la région de Diourbei.  Des études

réaliskes  ont confirmé l’importante variabilité des rendements de l’arachide dans cette rkgion.

Elles ont également permis de distinguer les effets climatiques de ceux liés aux pratiques

paysannes.

Afin d’améliorer les techniques de suivi de campagne agricole par des évaluations en -temps

réel de l’état des cultures et une optimisation de la prévision des rendements. cet outil a été

couplé à des systèmes d’information géographique également élaborées au CERAAS Une

étude menée sur le département de Diourbel (Sénégal) a permis d’élaborer un ensemble

intégrant : les protocoles d’échantillonnage, la récolte, la gestion, le traitement des donnees  et

la diffusion de l’information. Les résultats du suivi de la campagne agricole sur le département

de Diourbel sont présentés sous forme de cartes thématiques reprenant la répartition ‘de  la

pluviométrie et des cultures, les rendements et la productivité en arachide.

D’ailleurs, deux systémes de diffusion exploitant les techniques modernes de communic,atîon

ont été proposés. Le premier consiste en une mise à jour à distance d une application

personnalisée auprès de l’utilisateur définitif, le second est un serveur d’inforrnations

interrogeable à distance.

Des recherches ont été entreprises pour optimiser et finaliser les techniques et, les protocoles

de ce dispositif pour le montage d’un observatoire national sur la production agricoie  en

collaboration avec le Comité National Interprofessionnel de I’Arachide  (CNIA), la Direction de

l’Agriculture (DA), le Centre de Suivi Ecologique (CSE), I’ISF?A  et le CIWD.

Ces travaux ont permis de :

0 former des équipes de techniciens aux méthodes de terrain mises au point durant les >deux

premiéres saisons de développement.

l de développer des outils informatiques pour l’automatisation des traitements,

l de confirmer sur le terrain des conclusions issues des traitements statistiques au niveau de

l’ensemble du dkpatiement

Développement du modèle de mil au Sénégal

Des résultats obtenus à partir des recherches effectuées sur cette espèce au champ ont porté

essentiellement sur l’évaluation de la croissance et de la productivité sous différents regimes

hydriques. A partir de ta recherches de liens statistiques (régression multiple pas à pas) le

C%i?AAS
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poids sec épis est apparu comme étant la principale composante du rendement la {nieux

corrélée avec le rendement final en grains. Sous l’effet d’un déficit hydrique, la baisse du

rendement provient essentiellement de la diminution du poids sec épis. Le poids de matière

sèche des épis qui peut être suivi facilement depuis ia floraison constitue ainsi un bon

indicateur pour le suivi et l’estimation des rendement en grains du mil. Un suivi de l’évolution de

la phénologie, de I accumulation de matière sèche aérienne, de sa répartition vers la grain  via

l’indice de récolte, et la sénescence a été réalisé. En matière de modélisation, les travaux ont

montré que la croissance et le développement du mil pouvaient être simulés en fonction des

conditions thermiçues et radiatives. L’ensemble des résultats obtenus a fourni les  rjases

conceptuelles pour  la modélisation du développement de cette culture dans la région. La

définition des algorithmes du modèle mil est en cours.

Biochimie/Biologie  moléculaire

Afin d’aborder de manière plus moderne les problèmes de la création variétale, les recherches

sur la biochimie de l’adaptation à la sécheresse et l’étude des techniques de la biologie

moléculaire ont étE!  intégrées dans les activités de recherches du CERAAS et surtout avec ses

partenaires européens. Pour cela, les méthodes et techniques simples de la biochimie ont été

développées au CERAAS.

D’autre part, les techniques de génétique inverse appliquées sur certaines enzymes Impliquées

dans ta tolérance à la sécheresse chez le niébé ont permis de remonter jusqu’aux gènes

codant les protéines correspondantes. Leur utilisation comme marqueurs moléculaires  pour la

cartographie génétique (RAPD, QTL) permet d’envisager la transformation de plantes d’kltérêt

cultivées en zones sèches par génie génétique.

Certatnes  de ces techniques de biochimie et de biologie moléculaire ont été acquises dans le

cadre d’un DESS poursuivie en année universitaire 1996 et 1997 par un chercheur du CERAAS

chez les partenaires du Nord (Paris 7).

Hydroponie

Les cultures hors-soi facilitent en effet, l’étude du développement racinaire et le prélèvement

d’échantillons homogènes. La fonctionnalité  du premier prototype développé au CERAAS a été

confirmée lors de tests préliminaires conduits en serre sur l’arachide et le niébé. Une modification a

été apportée afin d’augmenter la distance entre plantes et pour permettre une meilleure

individualisation des systèmes racinaires. La mise en place d’un test comparatif entre les rksultats

de ce système et Ce(ux  des nouvelles unités hydroponiques installées dans la nouvelle serre à -[hiès

sont en cours.

--- ~--“--“------1-
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Automate de pesée

Cer appareil permettra de mesurer la capacité de régulation stomatique de 200  échantillons de

feuilles /jours. II contribuera à faciliter l’utilisation de ces tests dans les programmes de

sélectron  variétale. Le premier prototype de cet appareil a été réalisé. Des tests effectués avec

cet appareil ont ré&& la nécessité d’optimiser certains aspects techniques lies à la prise des

échantillons. Ce travail de réglage est entrain d’être effectué par le service technique du

CERAAS.

Formation

&xcheurs  et personnel d’appui du CERAAS accueillis dans d’autres
structures

Ces formations, diplômantes ou sous forme de stages de courte durée, entrent dans le cadre du

développement de l’expertise au CERAAS en liaison avec les structures de formation dans les pays

du Sud ou du Nord. Trois jeunes chercheurs et deux jeunes informaticiens recrutés par le CERAAS

ont été accueillis par des structures de formation dans les pays du Sud et du Nord.

Mademoiselle Ndèye Ndack DIOP, recrutée en mai 1996, a travaillé en tant qu’assrstante  de

recherche au CERAAS. Elle a effectué pendant l’année universitaire 1996/1997  un DESS en

productivité végétale à l’Université Paris 7, un des partenaires européens du CERAAS. Pendant

sor stage, elle a pu maîtriser des techniques de la biochimie et de la biologie moléculake  qui

permettront de moderniser l’approche de la sélection de variétés vulgarisées en régions seches.

Depuis son retour en novembre 1997, elle s’occupe de l’installation du laboratoire de oiologie

moléculaire et de ta  définition des activités de recherche relatives aux objectifs définis par le

CERAAS dans ce domaine.

Monsieur Edouard MARONE. ingénieur agronome mis à la disposition du CERAAS par i’lSRA  en

1993 a effectué un AEA sur la production végétale à I’UCAD. II a terminé avec succès ce

programme et effectue maintenant un stage de recherche en collaboration avec le CERAA5. Ce

stage lui permettra d’obtenir le diplôme de DEA de production végétale à I’UCAD. Son sujet de

stage porte sur la problématique de la double contrainte hydrique et minérale en régions sèches. II

effectue ses études sur l’arachide, une espèce d’importance économique au Sénégal et. dans  les

régions sèches en Afrique. Monsieur MARONE est retourné, depuis le mois de juin 1997, à I ISRA

où II est intégré dans le programme de la Base Centre Arachide au CNBA. Il prend en tzharye en

collaboration avec le CERAAS, l’étude intégrée de l’agronomie et de la physiologie de l’adaptation a

la sécheresse.

Monsieur Macoumba DIOUF. écophysiologiste, recruté au CERAAS depuis 1996 a effectué en

janvier 1997 une formation à I’ULB sur les techniques et les méthodologies de l’étude ;le la

photosynthèse (fluorescence) en condition de déficit hydrique. Ce stage lui a également perms  de

préciser les types d’équipements à (commander pour réaliser ces études conformémem  aux
--~_-_-__
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objectifs scientifiques du CERAAS. Pour approfondir les connaissances dans ce damaine,  !vlonsieur

DICXJF  poursuit son stage de formation de novembre 1997 à février 1998.

Monsieur Amadou Kandji, gestionnaiire comptable au CERAAS a effectué deux mtsswIs  de

formation en décembre 1995 et en avril 1996 à la Société Logisoft  (Paris), sur l’utilisation d’un

logiciel de gestion comptable et de comptabilité matière du CERAAS. L’objectif de ces missons a

été d’effectuer un paramétrage  de ce logiciel dans le cadre de l‘amélioration du système de gestion.

Mademoiselle Louise Marie FAYE, responsable du service informatique du CERAAS, a effectué

une mission de formation au CIRAD en décembre 1995. L’objectif de cette formation a &té de

maîtriser les méthodes d’installation et d’administration du réseau informatique du CERAAS. Elle a

également effectué, en avril 1996, unle mission de formation avec le gestionnaire-comptable, sur

l’installation du logiciel de gestion comptable et de comptabilité matière du CERAAS.

Mademoiselle Couna  SYLLA, technicienne en informatique, a effectué en avril 1997, un stage de

formation en programmation avancée en Visual basic 4.0 à Adhara Informatique de Montpellier. Les

connaissances acqi.lises lors de la fonnation  sont appliquées à la modélisation du déveioppement

des cultures en zones sèches. Cette mission a également permis des échanges de réflexior avec

les informaticiens de I’URBI du CIRAD sur l’appui informatique. Les discussions ont porté

essentiellement sur les modèles de siirnulation du développement des cultures et particulierement

sur les dossiers d’analyse. La démarche adoptée par le CERAAS a été confirmée comme étant une

bonne base de présentation.

Chercheurs et étudiants accueillis au CERAAS

Ces formations entrent dans le cadre général du renforcement des capacités de recherche des

équipes des institutions et le transfert des concepts, des méthodes et des techniques en airection

des PED.

L’appui aux chercheurs des PED a été organisé à travers des séjours d’accueil au CERAkS au

cours desquels ils ont reçu une formatiion ou conduit des recherches sur l’étude de t’adaptation  ~2 la

sécheresse de leur propre matériel végktal.

Plus spécifiquement, les stages de formation effectués au CERAAS ont porté sur :

e les techniques et les méthodologies impliquées dans l’étude de la résistance à la sécheresse i

o le  comportement agronomique et physiologique des diverses espèces cultwées  en zones

sèches

e la modélisation du développement des cultures en zones sèches et le couplage modèle - plante ;

Système d’Information Géographique ;

--
CERAAS
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e la gestion administrative notamment en ce qui concerne les objectifs, la mise en oeuvre des

moyens et les mecanismes  scientifiques et administratifs qui assurent le bon fonctionnement de

structures de recherche à vocation régionale ;

e l’informatique, notamment le développement des applications facilitant soit la gestion comptable

et matérielle soit les méthodologies de recherches effectuées au CERAAS;

c l’élaboration, la fsnalisation et la validation des protocoles expérimentaux.

Le séjour est de col..rrte durée (1 à 3 mois) pour les chercheurs ayant à résoudre une problématique

specifique  dans le cadre de leur programme national de recherche ou de longue durée t6 mois)

pour les chercheus souhaitant obtenir un appui du CERAAS dans le cadre d’une formation

diplômante. Dans certains cas, des séjours de moins d’un mois, relatifs au développernent de

programme de recherche ou à l’apprentissage des méthodes et des techniques utilisées au

CERAAS ont été effectués.

Le CERAAS prépare l’ensemble du dispositif expérimental avant l’arrivée du missionnaire. Ii prend

également en charge les frais de deplacements,  de restauration, d’hébergement et les coûts

associés aux activités de recherche effectuées au CERAAS ou dans les autres stations

expérimentales.

Pendant la durée du projet 57 missions de formation, impliquant 54 chercheurs et étudiants. ont été

effectuées au CER.4AS  (annexe 4). E:nviron, la moitié de ces missions a eté effectuée en 1997,

période durant laquelle la capacité scientifique et technique du CERAAS a connu une nette

amélioration.

La plupart de ces missions, soit 42’%,  a concerne l’étude du comportement agronomique et

physiologique de onze espèces cultivées en régions sèches (Fig. 7). Ceci correspond 5 I’or)jectif

défini par le CERAAS en matière de ,formation  par la recherche. Le taux élevé des mrssions  en

modélisation du developpement des cultures et en SIG (23%) montre la progression rapide

effectuée dans ce domaine.

/ - ----~-- ----

-1

Technique  et

Méthodologie Autres
Protocoles 11% 4%

/ expérimentaux

9%

Modélisation
23%

Comportement
agronomique  et

physlologlques

42%

Informatique

12%

Fig. 7. Thématiques étudiées au CERAAS

Ces taux mettent également en évidence l’importance de la liaison entre les connaissances

acquises de la recherche scientifique et du développement agricole. Ces connaissances,
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notamment le comportement agronomique et physiologique des espèces cultivées en zones séches

sont appliquites  à la modélisation et ÔIU développement de SIG,  utilisés dans la prévision agricole

pour l’aide à la décision. Plus de la molitié  de ces fomations, soit 55%,  a fait l’objet d’un mérnoire de

fin d’études.

Globalement, le plus fort pourcentage de ces missions, soit 65%,  est enregistré par ‘14  pays

d’Pfrique  (Fig. 8). LZ taux élevé des missionaires sénégalais peut être expliqué par I’accés lacile  du

centre lié à sa localsation  géographiqu:e.

Tchad Togo
20,0 40/o Argenttne

Sk?rra  Leone
5% Belgique  Ben’”

7% 2% Bréstl
2% 4%

2 1  '%
GUIW%  Gambie

Gumée Equat. 2% 2%

2% Gumée  B~ssau

2%

Fig. 8 : Missions effectuées au CERAAS par pays

Le pourcentage élevé des missionaires de la France (21%) et la Belgique (ï’%),  par rapport  aux

autres pays d’Afrique, s’explique par l’appui financier apporté par ces pays au niveau de la

coopération bilatéraie.

Année 1994

Le SERAAS  a accueilli 9 scientifiques dont 3 chercheurs et 6 étudiants en fin de cycle venant

de 4 pays africains deux pays européens. Un a travaillé sur les techniques et les

méthodologies impliquées dans I’éitude  de la résistance à la sécheresse, sept silr le

comportement agronomique et physiologique de cinq espèces (arachide, niébé. sorgho,

Gliricid’ia et Cassis:!,  deux sur la modélisation de l’arachide et un sur la gestion adminiskative

au CERAAS La durée totale de l’accueil au CERAAS en stage d’étude a été de 95

semaines.hommes.

Année 1995

Le CERAAS a accueilli 11 scientifiques dont 5 chercheurs et 6 étudiants en fin de cycle  venant de 4

pays africains, deux pays européens et un pays d’Amérique du Sud. Un a travaillé sw ies

techniques et les méthodologies impliquées dans l’étude de la résistance à la sécheresse, cinq sur

C%%lAS
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le comportement agronomique et physiologique de cinq espèces (niébé, sorgho, maïs, Glirrodia  et

Cassis),  deux sur la modélisation de l’arachide, deux sur l’informatique et un sur la gestion

administrative au CERAAS. La durée 1:otale de l’accueil au CERAAS en stage d’étude a éte de 110

semaineshommes

Année 1996

Le CERAAS a accueilli 13 scientifiques dont 9 chercheurs et 4 étudiants en fin de cycle venant de 6

pays africains et deux pays européens. Trois ont travaillé sur les techniques et les méthodologies

impliquées dans l’étude de la résistance à la sécheresse, trois sur le comportement agronomique et

physiologique de trois espèces (coton, kenaf et sorgho), deux sur la modélisation/SIG,  un sur

I’inforrnatique et quatre sur l’élaboration des protocoles expérimentaux pour les recherches .sur le

palmier à huile dans une autre station de recherche spécialisée à Pobé au Bénin. Cette année, la

durée totale de l’accueil au CERAAS en stage d’étude a été de 136 semaineshommes.

Année 1997

Le CERAAS a accueilli 22 scientifiques dont 9 chercheurs et 13 étudiants en fin de cycle venant de

cinq pays africains deux pays européens et deux pays d’Amérique du Sud. Un a travaillé s.ur les

techniques et les méthodologies impliquées dans l’étude de la résistance à la sécheresse, dix sur le

comportement agronomique et physiologique de six espèces (arachide, niébé, mil, maïs, sorgho et

igname-haricot), sept sur la modélisation/SIG  et quatre sur l’informatique. La durée totale  de

l’accueil au CERAAS en stage d’étude cette année a été de 353 semaines.hommes.

CERAAS
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INFORMATION ET VALORISATION DES RESULTATS

Congrès, Svmposiums, Ateliers, Séminaires et Conférences

Participation des chercheurs du CERAAS à des rencontres scientifiques

Les chercheurs ont participé à plusieurs réunions régionales et internationales ou 11s ont pu

échanger des informations sur les travaux effectués au CERAAS ainsi que dans d autres institutrons

des pays du Nord.

Cqngrès  Interdrowaht,  1995, Montpellier, France

Le CERAAS a été représenté par six chercheurs au Congrès International sur les études intégrées

de la tolérance à la sécheresse des plantes supérieures. Les Drs Annerose et Nwalozre,  l’expert

régional en poste au CERAAS, ont fait partie du comité international responsable de i’organisation

du congrès. Ce congres s’est tenu du 31 août au 2 septembre 1995 à Montpellier. Le CERHAS a

présenté cinq communications portant sur les travaux de recherches effectués sur I’amélioratron  de

l’adaptation à la sécheresse de l’arachide, du niébé, du coton et du Pachyfiizus.  Le Dr Annerose  a

animé durant ce congrès la session plénière sur le thème U Adaptation to Drought through

Biodiversity “.

Congrès European  Societv for Anronomv (ESA), 1996, Veldoven, l%gg
Bas

Le CERAAS a été représenté au 4ème congrès ESA par deux chercheurs.

Ce congrès  s’est tenu du 7 au 11 juillet 1996 à Veldhoven, aux Pays-Bas. Le CERAAS a présenté 3

communications poïtant  sur le thème “Réponses physiologiques du niébé et de l’arachide à la

sécheresse”.

&nposium  International sur les légumineuses tubérifères, 1996, Celeva,
Mexique

Le CERAAS a été représenté par deux chercheurs au deuxiéme symposium sur les légumineuses

tubérifères qui s’est tenu du 5 au 8 aout 1996. Le CERAAS a présenté 2 communucations  portant

sur les  travaux de recherche effectués sur Pachyrhizus  en 1995,

Atelier  Régional (1SR.A - CTA), 1996, Dakar, Sénégal

Le CERAAS a été representé par un chlercheur  à l’atelier régional sur “ la valorisation des resultats

de la recherche agricole en Afrique de I”Ouest et du Centre”. Cet atelier s’est tenu a Dakar, du 5 au

8 novembre 1996. I,-‘ensemble des travaux de recherche effectués au CERAAS portant sur le

développement agricole a été présenté sous forme de posters. Des fiches techniques et. de la

.-
CERAAS
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documentation ont été également distribuées lors d’une session de communrçation en guise

d’échanges d’expériences.

JR-ni-Séminaire  “ Sécheresse ” , 1996, Pobé, Bénin

Le CERAAS a participé au mini séminaire organisé par la station de Recherche sur le Palmier à

Huile à Pobé portant sur la “Sécher~esse” . Ce séminaire s’est tenu le 5 décembre 1998. Le

CERAAS a présenté une communication portant sur le thème ” Concept de la sécheresse en

agriculture, les approches d’études et les différentes stratégies d’amélioration de la productivité des

espèces cultivées “. Le chercheur qui a représenté le CERAAS a également eu l’occasion de

superviser la mise en place des essais sur le palmier à huile dont le protocole expérimental a été

élaboré au CERAAS au cours d’une mission de 4 chercheurs originaires du Nigeria, du Bénin et de

la Guinée Bissau.

Conférence Européenne “ Partenariats de recherche pour-b
développement durable”, 1997, Leiden, Pays Bas

Le CERAAS a répondu à la demande du Ministère des Affaires Etrangères du Pays Bas en

préparant une contribution pour cette conférence qui s’est tenue du II au 13 mars 1997. Un  papier

“ North-South Research Cooperation : A case study of CERAAS ” a été préparé et soumis par les

Drs Daniel ANNEROSE, Harold ROY-MACAULEY et Marcel NWALOZIE. Sur la base de cette

contribution, le CERAAS a fait partie des quatre projets de recherche sélectionnés, parmi plusieurs

en partenariat entre le Sud et le Nord, pour contribuer à la préparation d’une communication sur

“ North-South Research Partnerships, redressing the imbalance “. Cette communrcation  a servi de

base aux discussions qui ont eu lieu pendant cette conférence. Le CERAAS a été invité le ‘11  mars

1997 pour présenter ses travaux aux participants. II a été représenté par deux chercheurs. Un

poster sur le CERAAS et les travaux de recherche qui y sont effectués ont été présentés.

Séminaire sur la Biolmétrie,  1997, Montpellier, France

Le CERAAS représenté par son biométricien a participé à un séminaire sur la biométrie. Ce

séminaire s’est tenu du 8 au 10 septembre 1997. Celui-ci a permis à travers des présentations, des

communications et des discussions, des échanges sur les techniques de traitement des données.

Ainsi, le biométricien du CERAAS a défini avec plus de précision et de clarté les techniques de

biométrie adaptées ,aux expérimentations menées par les chercheurs au CERAAS.

Réunion  de travail des  partenaires du Projet  “ Amélioration qénétique de
waptation  à la sécheresse de l’arachide, 1997. Bambev Sénégal

Les chercheurs du CERAAS ont participé à cette réunion de travail organisée par Madame

CLAVEL, coordinateur du projet et chercheur sélectionneur du CIRAD affecté à I’ISRA. L’objectif de

cette réunion était de faire le point des acquis scientifiques, d’améliorer la collaboration dans le

cadre du projet et d’examiner les perspectives permettant la poursuite de la collaboration.

C%!AAS
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Les recherches sur  des paramètres morphologiques de l’arachide en vue d’une amélioration des

tests de sélection pour l’amélioration de l’adaptation à la sécheresse, conduites en collaboration

avec le CERAAS ont été présentées sous forme d’une communication. Une présentation du

CERAAS et des perspectives de collaboration basées sur l’objectif du projet a été faite par le

Directeur du CERAAS. Les réflexions sur les besoins en appui en génétique quantitative au

CERAAS ont également eu lieu avec Monsieur Philippe BARADAT un chercheur de I’INRA,

spécialiste en génétique.

&$iers  oraanisés  par le CERAAS

Deux ateliers ont ét4 organisés en 1995 et 1996, Un nombre total de 37 chercheurs des institutions

du PED et les partenaires scientifiques du projet ont pu y participer.

Atelier de Dakar, 19,95

L’atelier “ Stratégies et méthodologie pour l’adaptation à la sécheresse des espèces cultivées ”

s’est tenu à Dakar du 10 au 12 janvier 1995. II a réuni 27 scientifiques travaillant dans le domaine

concerné dans 12 pays d’Afrique, d’Europe et d’Amérique du Sud. Cet atelier a permis de faire un

état des connaissances et de programmer les activités et leur organisation entre les partenaires.

L?.rn  des principaux résultats obtenus au cours de cet atelier a été l’adhésion de l’ensemble des

partenaires à la mise en place d’un système d’expertise à temps partagé. Cet accord facilitera

notamment la mobilité des experts entre les institutions afin de faciliter le transfen  des

connaissances. La formation des chercheurs des SNRA mais aussi des étudiants des institutions du

nord sera l’un des principaux bénéficiaires de ce mécanisme. Une liste de projets ou d’actions de

recherches d’intérêt partagé a été étab~lie afin de mieux organiser les efforts de recherche, Le niebé

a été choisi comme plante modèle pour les recherches conduites par les différents partenaires.. Cet

atelier a aussi bénéficie d’un appui du CTA (Wageningen, Pays Bas).

Afdier  de Bambey, f996

Le CERAAS, en collaboration avec la Base Centre Arachide (CORAF - ISRA),  a organisé un atelier

sur “L’arachide cultivée en zones sèches - stratégies et méthodes d’amélioration de l’adaptation à la

sécheresse ” , qui s’est tenu à Bambey du 17 au 20 décembre 1996. Hormis les chercneurs  des

instituts organisateurs, 10 chercheurs de 9 pays d’Afrique et de France ont été réunis (annexe 7.

rapport FED 1996).

Cet atelier avait pour objectif d’assurer un échange et une bonne diffusion des connaissances sur

l’amélioration de la production de l’arachide en zones sèches. Les récents concepts d’amélroration

de l’adaptation de cette espèce à la sécheresse, couvrant l’agronomie, la physiologie, ta  sélectron et

la biologie moléculaire en application à la sélection ainsi que leurs applications poirr  le

développement agrrcole  ont été présentés (annexe 8, rapport FED 1996). (Cette réunion a

également fourni l’occasion aux membres du réseau arachide de faire le point sur les projets et les

CXAAS
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initiatives en cours, et les possibilités de renforcer les coopérations dans ce domaine ont été

examinées. Cet atelier a bénéficié du financement DGXII/STO3  et d’un appui du Ministère de la

Coopération française.

Documents scientifiiques  et techniques

L’ensemble des activités effectuées au CERAAS pendant la durée du projet a fait l’objet de

documents scientifiques et techniques (annexe 5).

Année 1994

Les travaux du CERAAS ont fait l’objet de 17 documents scientifiques et techniques dont, 2 articles

3 communications dans les réunions scientifiques, 7 rapports scientifiques et techniques et 5

mémoires de fin d’études.

Année 1995

Les travaux du CEiRAAS ont fait l’objet de 24 documents scientifiques et techniques dont 5

communications dans les réunions s’cientifiques,  15 rapports scientifiques et techniques et 4

mémoires de fin d’études.

Année 7996

Les travaux du CEPAAS ont fait l’objet de 44 documents scientifiques et techniques dont 3 articres,

9 communications, 4 projets de posters, 24 rapports scientifiques et techniques et 4 mémoires de fin

d’études.

Année 1997

Les travaux du CERAAS ont fait l’objet de 43 documents scientifiques et techniques dont 3 anrcles,

4 communications, 4 projets de posters, 18 rapports scientifiques et techniques et 14 mémoires de

fin d’études.

GERAAS Centre d’Etude Régional pour I’Amélioration de I’Adaptation à la Sécheresse-
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PARTENARIAT, APPUI SCIENTIFIQUE ET TECHNIQUE

Des rnissions de wise de contact, de développement des partenariats, d’appui scientrfiyue et

technique ont été réalisées au CERAAS.

R3WNSAH

Pendant la durée de ce projet, le Coordonateur du R3S, Monsieur Laomaibao NETOYO db CILSS-

INSAH. a apporté son appui efficace au CERAAS dans ses relations avec les institutions

partenaires de la CORAF et du CILSS. Cet appui a consisté essentiellement à aider à la mlse en

place des mécanismes institutionnels permettant de renforcer la plus-value attendue par ces

institutions dans le cas d’une structure comme le CERAAS. II a ainsi contribué 2 l’affectation des

experts régionaux actuellement en poste au CERAAS, à la mise en place d’une organisation

autonome du projet au sein de I’ISRA, au renforcement des relations avec les autres rnstitutions de

la région et le positaonnement du projet dans un contexte régional. Cet appui apporté a égaltrment

été centré sur la construction du nouveau laboratoire du CERAAS à I’ENSA de Thiés et la

fonctionnalité  du dispositif de recherche et de formation.

France

CIRAD

Le CIRAD, et plus particulièrement le département des cultures annuelles (CIRAD-CA), a jodé un

rôle important dans l’organisation et le fonctionnement du projet CERAAS. Deux chercheurs de ce

département du CIRAD ont été mis à la disposition du CERAAS. Le Docteur Daniel  ANNEROSE  a

été à l’origine du CERAAS et de ce projet. II a été directeur du CERAAS jusqu’à son départ dans

son institution d’origine au mois de février 1997. II a été nommé au poste de délégué de I’Afnque  et

de I’Océan  Indien dans le département de relations extérieures au CIRAD.

Cependant, sur la base d’un accord avec le CIRAD, le Dr ANNEROSE  a continué à apporter un

appui direct à la direction du CERAAS. Pour cela deux missions, du 28 mars au 03 avril 1997 (et  du

03 au 10 mai 1997 ont été effectuées au CERAAS. Ces missions rentrent dans le cadre de la

passation de service entre lui et le nouveau directeur, de l’appui à la mise en place des protocoles

expérimentaux dans le cadre de la modélisation et le SIG et de la réalisation des rapports annuels

du FED et de STD3 pour l’année 19961.  Une mission d’appui au nouveau directeur du CERAAS a

été réalisée du II au 13 mars 1997 à Leiden dans le cadre d’une présentation du projet CERAAS

dans une conférence européenne.

Monsieur Jean Marc LACAPE  a fait partie de l’équipe de base de chercheurs du CERAAS du mois

de mars 1993 au mois de février 1997. Ces recherches ont porté sur le coton et ont fait I’oöjet d’une

thèse II est retourné dans son institution d’origine où il prépare la soutenance de sa thèse plti?vue

pour mi-février 1998

FRAAS
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A la demande du CERAAS, une mission d’appui a été effectuée du 01 mai au 12 mai 1995 ;rar un

expert en biométrie-statistique de I’UR.BI  Montpellier. La mission de Monsieur Eric GAZE a permis

d’effectuer un diagnostic du CERAAS dans le domaine considéré et de proposer des solutions

cohérentes pour lui permettre d’améliorer ses capacités. Des méthodes statistiques améliorees pour

les différents types d’essais, des méthodes d’auto-paramétrisation des modèles développées au

CERAAS et de spatialisation des études et des analyses effectuées avec ces modèles ont éte

proposées. Pour la durabilité de ses interventions, le profil du biométricien du CERAAS a été établi

sur ces bases.

Le CIRAD a aussi apporté son soutien dans le domaine de l’organisation informatique du CEP!AAS.

Monsieur Jean Parriaud, spécialiste en systèmes et réseaux informatiques (URBI), a effectué une

mission d’appui technique au CERAAS du 15 au 22 juin 1995 pour le montage de son réseau

informatique dans l’ancien laboratoire de Bambey.

Surte a la demande de I’ISRA, une mission de formation et d’appui dans le domaine de la biométrie-

statistique, organisee par le CIRAD avec la collaboration du CERAAS, a été effectuée au mois mai

1996. L’objectif de cette mission était d’apporter une aide à l’élaboration des protocoles de

recherche. Deux experts de !URBI Montpellier, Messieurs E. GOZE  et P. LETOURMY,  ont passé

12 jours avec les chercheurs de I’ISRA. Des méthodes statistiques améliorées ont été proposées

pour les différents types d’essais (champ, serre, laboratoire, etc.). Cette mission  a permis de

constater qu’il était nécessaire de créer une équipe permanente de biométriciens a I’ISRA.

Les discussions enrre le CERAAS et le CIRAD ont continué à travers une réunion de concertation

CERAAS-CIRAD qui s’est tenue le 21 .iuillet 1997 à Bambey. Pendant cette réunion, les axes (d’une

collaboration renouvelée concernant les domaines de la recherche scientifique, la formation et les

échanges scientifiques ont été définis. Une reprise sur les modalités de mise en œuvre de ce

partenariat est prévue pendant le premier trimestre de l’année 1998.

Dans le cadre de l’appui à la biométrie et statistique, le biométricien du CERAAS a effectua  une

mission à I’URBI de Montpellier du 5 au 12 septembre 1997. Pendant cette mission il a eu des

réflexions avec les i-hercheurs  de I’URBI sur les techniques de biométrie à adopter par rapport aux

objectifs définis par le CERAAS. II a egalement  fait une présentation de l’état d’avancement des

travaux de stage en cours au CERAAS sur l’auto-paramétrisation des modèles déve1oppé.s.  Le

CIRAD a apporté un appui financier pour la réalisation de cette mission.

Ministère  de la cooplération  francaise

Suite à la recommandation de l’expert en biométrie-statistique de I’URBI Montpellier et sur ia base

du profil de biométricien établi pendant sa mission du 15 au 22 juin 1995, un Coopérant français du

Service National, Monsieur David Boggio N”RST1/0112,  a été affecté au poste de biométncian  au

CERAAS par la Coopération française avec l’appui de la Mission de Dakar. Après un court stage de

formation à I’URBI Montpellier, Il a pris fonction au début de l’année 1996. Les travaux effectués

CERAAS
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depuis son arrivée ont démontré l’importance de cet appui et ont constitué une expérience trés

positive. La qualité d’approche scientifique a été améliorée. Dans plusieurs départements de I ISRA.

des chercheurs travaillant dans des domaines variés ont pu bénéficier de cet appui en biométrie.

Le contrat du CSN est terminé depuis le mois de juin 1997. Une demande a été soumise auprès du

Ministère de la coopération française depuis le 09 mai 1997 afin de consolider cette expérience en

le maintenant dans un poste ATD junior pour une période de 3 ans, le temps de former un jeune

africain pour prendre le relais.

Une mission a été effectuée au Ministère de la coopération française à Paris en octobre 1997, ;par le

directeur du CERAAS, accompagné de l’ancien directeur Monsieur Daniel ANNEROSE. Le bIut de

cette mission était de présenter les objectifs et les activités du CERAAS et notamment les éléments

nécessaires pour l’évaluation du dossier de demande soumis pour le poste d’ATD.  Les négociations

en cours sont en bonne voie et favorisent l’acquisition de ce poste. Les relations se poursuivent

dans le but de définir d’autres appuis institutionnels qui peuvent être apportés au CERAAS.

Université Paris 7

Le Laboratoire de Biochimie et Physiologie de I’Adaptation  Végétale de l’Université Paris 7, France,

(LBPAV) est un des principaux partenaires du CERAAS. Le CERAAS mène en collaboration avec

Paris 7; des recherzhes  dans le cadre du programme STDIDGXII.  Ce partenariat avec le L8PAV

couvre aussi des aspects de ressources humaines et techniques.

Le responsable de ce laboratoire, Mme ZUILY, et son équipe, ont assisté le CERAAS dans le

montage de son ncuveau laboratoire de biochimie et de biologie moléculaire. Ils sont également

impliqués dans I’étaolissement du projet de formation diplômante entre le CERAAS, I’ENSA, I’UCAD

et les autres partenaires européens.

Les discussions avec Mme ZUILY ont permis de définir les conditions d’encadrement d’une thèse à

effectuer par un des jeunes chercheurs du CERAAS. Cette démarche a abouti à la formation

(DESS) dans le domaine de la biologie moléculaire d’une jeune assistante de recherche du

CERAAS, Mlle Ndèye Ndack DIOP. Ceci favorise le transfert de technologies modernes aux ?ED.

Pour la réalisation de ces activités plusieurs réunions scientifiques ont été organisées. Les reunions

ont fait l’objet de missions au LBPAV pendant la durée du projet par le directeur du CERAAS.

J.hJversité  Paris 12

Une coopération a été développée entre le CERAAS et l’association pour les études biologiques

des écosystèmes naturels et anthropiques (EBENA), UFR de Sciences et Technologie, Laboratoire

de Physiologie Végétale, Université Paris Val de Marne (Paris 12).

Des recherches sur les réponses physiologiques de cultivars  de Vigna et de f%weo/us  . sensibles

ou résistants à la secheresse,  soumis à une contrainte hydrique contrôlée, et qui entrent dans le

C?AAS Centre d’Etude Régional pour I’Amélioration de I’Adaptation à la Sécheresse
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cadre des objectifs définis par le CERAAS, sont effectuées par ce partenaire. Les résultats de ces

recherches ont été préséntés par deux chercheurs, dans la troisième conférence de la Société

Française de Physiologie Végétale, qui s’est tenue en décembre 1997 à Toulouse. Le CERAAS

envisage de tester les hypothèses avancées en milieu naturel. L’appui financier pour ces

recherches et la participation à cette conférence rentre dans le cadre du financement DGXII  sur le

programme STD3.

Belniaue

Les activités de la coopération belge inter-universitaire francophone, entre le CERAAS et le

laboratoire de physiologie végétale de l’Université Libre de Bruxelles, Belgique (AGCX-ULB-

CERAAS) ont débuté en 1996. Monsieur Réginald GUISSARD, ingénieur agronome de I’ULB a pris

ses fonctions au CERAAS en mars 1996 après une formation spécifique aux techniques de cultures

en hydroponie (février 1996). II a coordonné des travaux de construction et d’équipement du kit

d’extension de la nouvelle serre du CEZRAAS  financé par I’AGCD (coopération belge). II a apporté

un appui aux chercheurs et aux stagiaires du CERAAS pour les cultures en milieu contrôle et à la

mise en place d’un Système d’lnforrnation Géographique (SIG) pour le suivi de la production

agricole. II a été remplacé en mai 1997 par un autre ingénieur agronome de I’ULB Monsieur Tanguy

SMOES.

Les échanges scientifiques ont eu lieu entre les deux institutions pendant la durée du projet. Deux

étudiants ont été accueillis au CERAAS, en 1996 et 1997, pour un stage de fin d’études. Le

CERAAS a également accueilli deux chercheurs de I’ULB en décembre 1997 . Mrs Luis ?érez

ARANDA et Jacques DESSART. Leur mission entre dans le cadre de l’appui aux techniques de la

culture hors sol. Des protocoles techniques et expérimentaux de cultures hors sols ont été élaborés

avec l’expert belge en poste au CERAAS. Des réflexions pour la poursuite des coopérations

bilatérales avec la Belgique ont été formulées.

L’ULB accueille également des chercheurs du CERAAS pour des formations sur les techniques et

les méthodologies de l’étude de la photosynthèse (fluorescence) en condition de déficit hydrique.

Deux missions, du 09 au 31 janvier ‘1997 et du 27 novembre 1997 au 27 février 1998 ont été

effectuées dans ce cadre. Un autre chercheur du CERAAS travaillant sur les aspects biochimiques

sera accueilli dans Ic: cadre de sa thèse pendant l’année 1998 à I’ULB.

Sénégal

DRA,  L’ENSA  et I’lJCAD

Le CERAAS a collabor&  avec I’ENSA, IYJCAD et I’ISRA pour le montage d’une formation diplùmante

spécialisée sur l’adaptation à la sécheresse, ouverte aux chercheurs des institutions de la région.

Cette coopération est novatrice dans la mesure où elle alimente les réflexions en cours sur le

montage du futur SNRA,  sénégalais. Elle repose sur une mobilisation des compétences scientifiques

CXAAS
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nationales permettant d’améliorer, sans surcoût,  la qualité de réponse de la recherche agricole et

agronomique aux questions actuelles du développement agricole.

L’otiverture  vers une formation diplô~mante  permet d’assurer la pérennisation à une échelle

natronale mais aussi régionale, du transfert des techniques et des méthodes mais aussi des

concepts et des connaissances à travers un dispositif alternatif à celui plus classique, reposant sur

une formation dans les pays du Nord. Son avantage le plus important dans ce domaine réside en ce

qu’elle permet d’afficher clairement l’existence d’une communauté scientifique africaine qur trouve,

dans les résultats ;ssus de ce type d’actions, les raisons de s’affirmer et de se positionner de

manière lisible dans le contexte international.

Monsieur Nicolas DtAL.LO, professeur à I’UCAD, intervient à mi-temps au CERAAS avec l’appui de

Monsieur Saliou  NDIAYE de I’ENSA, pour coordonner cette initiative. Cette formation, dont le

programme a déjà eté établi, couvre les champs disciplinaires traités au CERAAS dans le âomaine

de i’adaptation  à la sécheresse. Elle est articulée autour d’un module de spécialisation aux scknces

de {‘ingénieur organisé par I’ENSA, et un DEA spécialisé organisé par I’UCAD. Les scientifiques du

CERAAS assisteront les enseignants de I’UCAD et de I’ENSA pour les cours. De la même manière,

le (;ERAAS ouvre l’accès de son laboratoire aux enseignants-chercheurs afin d’y conduire les

actions de recherche qui contribueront aussi à alimenter leurs cours.

Ces enseignements sont principalement ouverts aux chercheurs des institutions de ia CORAF et du

CILSS déjà en poste, ainsi qu’aux étudiants. Ils ont été élaborés de manière à contribuer

rapidement au renforcement des compétences des SNRA concernés. Ils seront aussi ouverts aux

étudiants européens qui pourront bénéficier d’une formation dans ce domaine.

Le démarrage du module de spécialisation aux sciences de l’ingénieur organisé par I’ENSA est

prévu en 1998. Le démarrage du DEA spécialisé organisé par I’UCAD est prévu en début de

l’année scolaire 1999 (annexe 6).

Ecole Supérieure Polvtechnique  (ESP)

Le CERAAS continue  son partenariat avec I’ESP (ex ENSUT).  L’automate de pesée qui permet

d’effectuer, sans intervention, le suivi de la vitesse de déshydratation de 200 échantillons foliaires,

est toujours en cours d’amélioration. Cet outil contribuera à améliorer les conditions d’exécution des

tests de sélection pour l’adaptation à la sécheresse.

Sierra Leone

Le Dr. Harold ROY-MACAULEY, professeur à Fourah  Bay College, l’Université de Sierra Leone, a

été mis à la disposition du CERAAS en qualité d’expert régional. II a contribué au développement

des activités dans le domaine de la biochimie de l’adaptation à la sécheresse des espèces

cultrvées.  Les techniques et les méthodologies biochimiques de base ont été mises en place et sont

exploitées dans les recherches courant’es. L’Université de Sierra Leone a donné suite à la demande

CERAAS
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de ia CORAF, de renouveler le contrat de mise à disposition du Dr ROY-MACAULEY au CERAAS.

Le Dr ROY-MACALLEY après un an de travail effectué au CERAAS était nommé directeur, adjoint

et responsable des activités scientifiques au CERAAS. II a été nommé Directeur du CERAAS en

mars 1997 suite au départ du Dr Daniel ANNEROSE.

La collaboration entre le CERAAS et le Département de Botanique a été renforcee  par les actions

de recherches conjointes sur I’igname-haricot (Pachyrhizus). Les résultats encourageants obtenus

en 1996 ont fourni :e  thème autour duquel s’articulera ce renforcement. Le CERAAS a accueilli le

chercheur responsable de cette activité de recherche en Sierra Leone, Monsieur Ebenezer

BELFORD, pour un stage de formation du 12 avril au 12 mai 1997. Ce stage lui a permis de faire

une analyse détaillée des résultats obtenus en Sierra Leone, d’établir un protocole de travail pour la

deuxième partie de ses recherches et d’apprendre quelques techniques et méthodes dans le

domaine de la physiologie pour ces recherches. Ces études feront l’objet d’un mémoire de Master of

Science à l’Université de Sierra Leone.

Nineria

L’Université de Imo State (Nigeria) a rnis à la disposition du CERAAS un expert spécialiste de la

biophysique de l’adaptation à la sécheresse. Le Dr Marcel NWALOZIE a anime le theme de la

biophysique au CERAAS. 13 a donné également son appui au montage du nouveau laboratoire du

CERAAS. L’Université de lmo State a également donné suite à la demande de la CORAF, de

renouveler le contrat relatif à la mise à disposition du Dr NWALOZIE au CERAAS.

Le Dr NWALOZIE a été nommé coordonnateur scientifique de la CORAF au mois avril 1997 Il a été

remplacé au mois d’août 1997, dans les mêmes conditions, par le Dr Chuks OGBONNAYA de

l’université de Abia State, Nigeria.

Arctentine

L’INTA  (Argentine) continue sa coopération avec le CERAAS essentiellement sur le développement

de modèles d’aide a la décision dans le domaine agricole. Ceci a fait l’objet d’une mission en 1995

sur la modélisatior de l’arachide et l’utilisation du modèle pour le pilotage d’urrigatron. Deux

missions effectuées en 1996 ont permis d’une part d’adapter le modèle à d’autres espèces comme

le soja et d’autre part de consolider la coopération.

Une mission du CERAAS en Argentine a été organisée pour préciser les conditions du

renforcement de cette coopération. F)our  cela, une mission de trois chercheurs de I’INTA au

CERAAS a également permis une réflexion sur les axes de collaboration à développer dans les

domaines de la physiologie et de l’agronomie.

I_
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Une mission du CERAAS à l’Université Fédérale de Rio de Janeiro (Brésil) en 1996 a permis de

développer une collaboration de recherche conjointe dans le domaine de la biochimie et de la

biologie moléculaire pour l’adaptation à la sécheresse. Les discussions se poursuivent dans ce

sens.

Le CERAAS a accueilli en 1997 un chercheur de cette université pour un stage de formation dans le

domaine de la physiologie. Le CERAA!S, en liaison avec le CIRAD, a également apporté son appui

dars la formation d’un chercheur aux techniques et méthodologies dans le domaine du SIC;. Le

CERAAS poursuit le développement de relations avec l’Université de Rio de Janeiro (Brésil) dans

ce domaine.

Allemagne

‘Jne mission de Monsieur Mohamed KAMARA, chercheur sierra  Iéonais en thèse à Georg-dugust

University de Goettingen (Allemagne) du 08 au 15 décembre 1996, a permis de discuter d’un

programme de coopération et d’échanges entre le CERAAS et Georg-August University.

Actuellement, les discussions se poursuivent afin de développer une collaboration avec des actions

de Techerches conjointes. L’élaboration d’un projet de recherche sur le Pachyrhizcls  est en cours et

sera soumis au GTZ. Ce projet sera la base constitutionnelle du développement de coopération

bilatérale avec l’Allemagne.

Cameroun

Le CERAAS a accueilli un chercheur de l’Université de Yaoundé du 26 juin au 2 juillet 199’7. Cette

mission a permis de définir des axes de collaboration entre les deux institutions. Trois domanes ont

été notamment examinés : les relations d’échanges scientifiques, la formation par la recherche des

chercheurs et étudiants de l’Université de Yaoundé dans la thématique étudiée par le CERAAS et la

participation des enseignants dans la formation diplômante au CERAAS. Les modalités de cette

collaboration sont à définir dans une mission ultérieure du directeur du CERAAS au Cameroun,

VISITES

Les visites et les missions scientifiques effectuées par le CERAAS ainsi que les visiteurs accueillis

au CERAAS dans le cadre des relations et des partenariats scientifiques, sont présentes en

annexes 7 et 8 respectrvement.

EVALUATION

Le projet a fait l’objet d’une évaluation par le FED à travers la mission de Monsieur Alain GUYOT.

Cette mission a été effectuée le 13 juin 1997. cf «Résumé des conclusions concernant le projet :

ëËkAAS
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Renforcement du C/entre d’Etude  régional pour I’Amélioration  de I’Adaptation  à la Sécheresse »

dans le document d’évaluation de Monsieur Alain GUYOT.

6ËRAAS Centre d’Etude Régional pour I’Amélioration  de YAdaptation à la Sécheresse



Rapport final 1997 Projet STD N” TS3-CT93-0125 Conclusion

CONCLUSION ET PERSIPECTIVES

A travers l’appui de la DGVII  et la DGXII, le CERAAS a pu démontrer que la mise en place des

structures sous régionales pouvaient contribuer à :

e ?Obtention de retours d’investissements  significatifs pour la recherche, la formation, et surtout

pour le développement agricole ;

e :-enforcer les compétences scientifiques dans la sous-région par des modes de partenariats

nationaux et sous régionaux novateurs en matière de recherche et de formation par la

recherche :

l consolider les systèmes nationaux de recherche agricole et, autant que possible, leurs relations

dans la sous-région en favorisant l’obtention de plus values par des approches concertées entre

ies institutions de recherches, les écoles supérieures d’agricultures et les universités ;

l positionner la communauté scientifique africaine au sein de la communauté scientifique

internationale. La France, la Belgique sont des partenaires importants du CERAAS autant que

ies pays d’Amérique du Sud et d’autres pays d’Europe.

D’autre part, ces succès obtenus dans ce projet de renforcement illustrent la rentabilité économique

et sociale, ainsi que la viabilité et la pertinence des interventions de l’Union Européenne dans les

pays ACP.

La demande des equipes des PED demeure qualitativement et quantitativement importante a

mesure que le transfert de concept s’effectue de façon efficace. II convient, par conséquent, de

garantir ce dynamisme afin d’assurer sa pérennisation.

Les perspectives du CERAAS peuvent être résumées selon les points énumérés Ci-desso!us

jnaurruration  du nouveau laboratoire à Thiès

Le Président de la république du Sénégal, Monsieur Abdou DIOUF, dans un courrier adressé au

Ministre de la Recherche Scientifique et de la Technologie avait, après la pose de la prernière

pierre exprimé son souhait de présider l’inauguration du laboratoire. Cette considération exprimée

par le Président de la République rend compte de l’importance du rôle joué par le CERAAS et ses

partenaires nationaux et régionaux en matière de lutte contre la sécheresse et dans la cont:ribution

au développement agricole dans le Sénégal en particulier et la sous-région en genérale.

Cependant, suite à des contraintes de calendrier, cette  mission a été délégué au Monsieur le

Premier Ministre de la République. Cette cérémonie aura lieu à la fin du mois de mars 1998 Elle

servira de plate-forrne pour le lancement des réflexions sur la pérennisation du CERAAS f-‘ar la

meme occasion, elle permet au gouvernement sénégalais de révéler clairement aux partenaires du

Sud et du Nord, sa volonté de s’engager avec le CERAAS dans la réalisation de sa poiitique

agricole.

CERAAS Centre Etude  Régional pour I’Amélioration  de I’Adaptation  à la Sécheresse
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,Recherches  scientifiques

Le CERAAS envisage de :

* poursuivre I’amklioration  des connaissances sur les mécanismes agrophysiologiques des

espèces cultivées en zones sèches, en prenant en considération la double contrainte hydrique et

minérale, afin d’amkliorer  les recherches sur la génétique des caractères adaptatifs et d’intégrer

::es résultats dans la définition de stratégies de création variétale rénovées et adaptatives

* f,enforcer  le développement des techniques de la biochimie et de la biologie moléculaire, afin de

poursuivre la mise en place de programmes modernes de sélection et de création variétale :

* poursuivre les études sur le Pac&Mzus  et d’autres cultures, notamment le sésame, en vue

d’améliorer la dkersifïcation  des espèces vivrières en zone sèches.

e poursuivre l’intégration des connaissances acquises dans le développement des modèles de

culture et des SFG, et leur exploitation dans des outils d’aide à la décision pour les différents

opérateurs des PED ainsi qu’à la prévision agricole pour la protection et fa sécurité de la

production agricole en zones sèches.

Formation

Des mécanismes particuliers, comme ceux relatifs à la formation par la recherche et l’ouverture à la

formation diplômante, contribueront de façon efficace au transfert de concept et de technique.

Ceux-ci peuvent garantir le dynamisme créé par le CERAAS à condition qu’il soit soutenu par des

actrons  appropriées tenues compte dans la proposition soumise au FED 8.

Le CERAAS pourwivra dans cette optique les actions de formation par la recherche dans les

domaines étudiés. II organisera des alteliers d’échanges  pour les chercheurs de la communautti3

scientifique africaine et internationale. II envisage également de créer une revue scientifique pour la

valorisation des travaux effectués dans le domaine par les chercheurs africains.

La préparation du programme de formation diplômante spécialisée sur I’adapt:ation à la sécheresse

ouverte aux chercheurs des institutions de la région, entamée par le CERAAS début 1997 est

finalisé. Le démarrage est prévu en deux étapes :

e la spécialisation de:s ingénieurs agronomes par le Certificat d’Etudes  Supérieures Spécialisée

;CESS)  devrait démarrer au cours de l’année scolaire 1999 et durerait 4 mois :

e les  enseignements du DEA débuteront durant l’année universitaire 1999/2000

D’autre part, des projets ont déjà été élaborés pour supporter une partie des coûts de cette initiative.

Pour cela, le CERA4S poursuit la discussion avec les coopérations française, belge et japonaise à

qui ces projets ont été soumis.

C&-kAAS Centre Etude  Régional pour I’Amélioration  de I’Adaptation  à la Sécheresse
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Ressources humaines

Les bailleurs de fonds expriment de plus en plus fort leur souci de voir aficher, d’une manière plus

claire. I’engagemert financier des Etats africains de la sous-région collaborant avec le CERAAS

Dans un tel contexte, la notion de pérennisation du CERAAS devrait nécessairement être

poursuivie avec :

Au niveau régional

n le renforcement par une meilleure mobilisation de l’expertise régionale du cadre permettant de

fournir un appu direct aux équipes des PED impliquées dans la conduite de prograrnmes

nationaux de création variétale ;

l ie renforcement de la qualité et le rythme de transfert et d’acquisition des concepts, des

méthodes et des outils nécessaires au développement de la maîtrise des actions d’amélioration

de la production végétale en zones sèches par les pays des PED.

Au niveau national

Dans le cadre actuel du fonctionnement, la CORAF et le CERAAS poursuivent des démarches

auprès des principaux partenaires nationaux pour que le personnel sénégaiais soit intégre a la

fonction publique et détaché au CERAAS. En effet, cette initiative entre dans le cadre de la

mobilisation de l’expertise nationale pour renforcer le cadre instrtutionnel  actuel développé autour

du CERAAS. Ce statut leur offrirait une situation stable, indépendante des financements à durée

‘déterminée, permettant dès lors de planifier des approches à long terme pour la durabilité du

dispositif. Cette initiative correspond à une réaction très positive au souci des bailleurs de fonds.

Une réunion de concertation CERAAS#/ CORAF/ISRA  est prévue pendant le premier trimestre de

Vannée 1998 (annexe Ci).

coopération multilatérale

Reuuëte  de financement additionnel sur le FED7

La poursuite du reste des activités, toujours dans le cadre du projet de renforcement du CERAAS

N”  7 ACP RPR 269 est prévue pendant une durée estimée de six mois. Pour cela, une requete  de

financement additionnel dans le cadre du projet a été introduite auprès de la délégation du FED $

Dakar le 22 mai 1997. Le principe de ce financement additionnel a été au préalable soumrs  à l’avis

de la délégation à Dakar avant sa folrmalisation  auprès de la CE. Tenant compte du délai de

traitement de la deuxiéme requête dans le cadre du FED 8, il a été estimé que ce financement

additionnel permettrait au CERAAS de continuer ses activités tout en évitant un dysfonctionnement

de la dynamique actuelle.

--
CERAAS
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Centre &Etude  Régional pour I’Amélioration de l’adaptation à la Sécheresse 54



Rapport final 1997 Projet STD N” TS3-CT93-0125 Conclusion
- -.- .- .---_-~----.-1

Afin de continuer dans la voie qui a dejà été tracée et pour atteindre les objectifs que le CERAAS

avec I’UE ont fixé ensemble, il est nécessaire de réitérer dans ce rapport l’urgence requise dans le

traitement de ce dossier.

Proposition soumise à la DG VIII

L’appui du FED à ces initiatives joue un rôle essentiel dans l’existence d’une communaute

scientifique africaine en pleine organisation. Afin donc de contribuer à la consolrdation  du

développement du CERAAS, la CORAF et le CILSS ont élaboré et soumis une proposition â ia DG

VIII pour financement dans le cadre du 8ème FED.

Liaison DGXII

Les partenaires du Nord doivent être maintenus car les programmes scientifiques conjoints jouent

un rôle important dans la réduction du gap de connaissances entre les institutions du Nord et du

Sud. Le montage de projets avec les partenaires du Nord permet de poursuivre ces relations à

travers la prise en charge d’au moins une partie des programmes scientifiques. Dans cette optique,

le CERAAS poursuit ses relations de coopération avec la DGXII, à travers les montages des projets.

CooDération  bilatérale

Le CERAAS intensifiera la recherche d’autres sources de financement à travers des coopérations

bilatérales Les propositions de projets seront établies par les chercheurs en collaboration avec les

partenaires et les bailleurs de fonds palur  supporter les coûts supplémentaires des recherches et le

fonctionnement de la structure. Cette habile composition des capacités individuelles et de la

pluridisciplinarité de l’équipe du CERAAS permet de répondre de façon plus spécifique aussi bien

aux nécessités de terrain qu’aux offres de financement émanant de bailleurs de fonds. Pour cela, le

CERAAS est actuellement dans une phase de négociation et de renouvellement de piusieurs

coopérations bilatérales, notamment avec la France (CIRAD, Coopération française, Université

Paris 7, Université Paris 12),  la Belgique (ULB, UCL, AGCD, CIUF, CFBG), l’Allemagne (Université

de Goettingen) et d’autres organismes (annexe 10 ).

La nouvelle souplesse de fonctionnement offerte par la multiplicité des projets et des financements,

s’appuiera sur le partage des responsabilités au sein d’une équipe dynamique pour assurer

l’efficacité , la stabilité et la pérennité du centre.

Evaluation des projets

DES INSTANCES TECHNIQUES ET INSTITUTIONNELLES ANNUELLES DU CONSEIL
SCIENTIFIQUE ET TECHNIQUE DU CERAAS QUI SERVIRONT A EVALUER LES PROJETS DU
CERAAS SONT EN COURS DE CONISTITUTION AVEC L’APPUI DE LA CORAF ET L’INSAH-a
CILSS. CES INSTANCES, NOTAMMENT LES SNRA, LES PARTENAIRES DES INSTITUTIONS
DU SUD ET DU NORD, LES PARTENAIRES SCIENTIFIQUES DE LA CORAF, LES CIRA, LES
ORGANISMES DE DEVELOPPEMENT AGRICOLE, LES BAILLEURS DE FONDS ET L’ISRA

CERAAS
~~-- -.“-.--
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Annexe 1 : Organigramme du CERAAS
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Annexe 2 : Description succincte des applications développées au CERAAS
PcAr  la gestion  du personnel et des tâches administratives

:-.-
Gestion statistique des tâches; effectuées par la main d’oeuvre temporaire -!

II .-.,.”  - __Il.I--I----..~t--.----.- _l--l-..-II .-._ -.

‘-‘objeaif  général de cette .application est de fournir  au responsable de l’exploitation, des informations statistiques
:~UT la durée des tâches effectuées au champ, à la serre au jardin ou au laboratoire par un ouvrier temporaire
Ces  Informations lui permettront de planifier les tâches futures sur les essais. Néanmoins d’autres objectifs sont
définis tels que:
* recenser les informations générales sur les cultures, les tâches, les temporaires, concernant un essai passé

ou en cours, 6 partir de relevés effectués sur le lieu de l’essai.

‘D fournir au responsable de l’exploitation des informations statistiques sur la durée des tâches effectuées au
champ, à la serre ou au laboratoire par un ouvrier temporaire. Ces informations vont lui permettre de planifier
les tâches futures sur les essais.

La gestion de la main d’oe,uvre  temporaire et personnel contractuel
.- -__--“--.~-.--.--.- ._.--.--- -.-- ^-

i Pour alléger la gestion du personnel temporaire et contractuel et afin de mieux l’optimiser, le CERAAS a
informatisé :
* la gestion de la main d’oeuvre temporaire
e la gestion du personnel permanent.
La gestion de la main d’oeuvre temporaire, plusieurs aspects sont à considérer :
+ Le recensement des ouvriers qui travaillent avec le CERAAS
l La formulation et l’édition cles demandes de main d’oeuvre temporaire
a Le choix des ouvriers pour les demandes enregistrées et acceptées
l La saisie des pomtages  effectuées pendant les travaux
9 L’édition des feuilles de paie

L’édition d’états récapitulapifs sur les cotisations salariales de la main d’oeuvre temporaire
La gestion du personnel permanent se compose :
0 du suivi des effectifs selon leurs catégories
* de l’édition des bulletrns de salaire mensuels avec tous ses éléments (salaire de base, cotisations e!

versements, avances et remboursements etc ..)
0 de i”éditon  d’états récapitulatifs sur les impôts, cotisations et versements
9 du suivi des congés
9 du suivi des prêts au personnel contractuel et de leurs remboursements

1 9
i-

du suivi des lettres de garanties pour les soins médicaux
Suivi de l’exécution budgétaire des activités-..-_- -_.---.---l.---‘--.~. -HI --.--.. -

, L. objectif pnncrpal de cette application est de vzariser  auprés des différents acteurs du CERAAS (Directetir
! Gestionnaires, Responsables d’activité), toutes les informations de gestion administrative et comptable le:
] concernant. Elle utilise les données de la base comptable du systéme de gestion et présente ainsi des
fonctionalités pour :
l la gestion des demandes de biens ou services
o le suivi des engagements, achats et réglements

l 0 la gestion des sécurités d’accès aux informations du système.
Gestion des bons de commandeI-._-..-_ -_-.~--~.---- - ._.,__-  --.-- --_..._ -

, @
1 l

Saisir et éditer des bors de commande
Constituer un historique des commandes effectuées par le CERAAS

Gestion des ordres de missions1. __-_- “--..----- .-‘-<-_-.--

1*
Saisir et éditer aes orcres de missions effectuées par le personnel du CERAAS afin de constituer une

,
! 0

justificative aux dépenses effectuée au cours d’un mission,
Constituer un historique des missions, quantifier les dépenses des missions avec l’objectif de trouver ae:
solutions pour en réduire les coûts..-- - - - -

._-~.- -.- ~.--.I-_
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Annexe 3 : Evolution  du personnel pendant la durée du projet

I Annerose I DirecteurIchercheur1 Uaniei 1 1983 I 0219;
1 Edouard I Marone I ChercheurIAaroehvsioloaiste I 07/92 I ORKIÏ

I Marcel 1 Nwalozie I Chercheur /Phvsioloaiste 1 04195 IO5/97

I Benoît I Sarr I Chercheur/Bioclimatoloaue.-.-
Macoumba - Diouf

me--
Chercl-leur/Ecophysiologiste 1 OI96

Tanguy Smor 05/97- - - - - - - ChercheurlAgronome
Chuks Ogbonnaya ChercheutVPhysiologiste 08197
Techniciens de recherche.I ~ --I .-<ll-_. .-_--.. - __.----.-.-. -_-

I Matar I Hans I Techni&cien
0,;;;09195

rien 1 03191
zien 1 09195
5en 1 09195
Yen 109195

-.--*

1 06191
-“--

1 Diop
Administration

I Amadou I Ouvriel I Oô/Ql II I

I,madüu---.-~~~~~-.--‘--,~,naire-cornptable  1 i 11,  1

I G-Id,

- -‘--
~.__-__-__I

pemba  Sidy
-._

1195
Raymonde

- - -  -_
-.... - - - 1

1 Félicité
h Informatique

1 Dacosta ) Secrétaire de direction 1 10196 -ilsicI---
--.-- I

--1

1 Ciusmdne
ta
ours

j Diallo
1 DiaIl;’

) Responsable Communication ( 03/97 I
1 Documentaliste 103197 - l - e - -

04196
-

1 Cdd - -

.-_- -I_
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Annexe 4 : Missions de formation au CERAAS de 1994 à 1997

.-..--

I Sénéoal

ISRA

?natel  M 1 Niébé*
I --.-a-

Univ. De Montpellier II j France

Nicanor L 1 MGmrachide 1 EEA , INTA  Manfredi, 1 Argentine i ~-~7726/07-12

~~~~~~~~.~i~?.  EiyE?s iii
CNIA,  Univ. de Montpellier France

!
.-- I II-

1

I I
11 ; Orsati X +Informatique* ICNIA,  Univ. de Montpellier 1 France 1

---_I  ---~-
1 6 + 13110 I 06/02

i Candé U l?%t&oleslPalmier  à huile INRA Bafata Euinée

Belgique
Niaeria

!... -..-._---.-- ..__” .._-

! i Abboud  A

- .- - .--

1997
--“-

1_--
Université de Rio de Brésil ‘ 3

11~-.-

Janeiro
INTA

- - - -
Araentine 22 ’ Dardanelli J. Modélisationlarachide , u- - - 1 - . ..--

3 Nicanor L. Modélisationlsoja INTA j Araentine 12 l-5 -17 102- -  1
4 Pimente1  C. Niébé

Mali i 26
t>ay  Lorrege f 3rerra  Leone 1 4

1 Sénéaal I 7-
x
25104  -
76 / M -

.- .-.
‘25108-7-79 I na- --. --

i A. Mais’
1 Martin R. *Modéiisation/SIG*-

. - _ I . - _ - . - _ ~
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Annexe 5 : Documents scientifiques

Articles

ANNEROSE. D. et DIAGNE. M. (1994). Les modèles de cultures : des outils de la recherche
et du développement. In : Arachide Infos  : n”5.  pp.5II.

NWALOZIE, M. C. &-rd  ANNEROSE, D. J.  M. (1996),  Stomatal behavior ahd  water status of
cowpea and peanut at low soi1  moisture levels.  In : Acta  Agronomica Hungarica 44 (vol. 3)
pp 229 - 236.

QGBONNAYA,  C. 1, ROY-MACAULEY, H.;NWALOZIE,  M. C. and ANNEROSE, D. (1996)
Physical and histochemical properties of kenaf (Hibiscus  cannabinus L.) grown under water
deficit on a sandy  soil. In : Industt-ial  Crops and Products vol 7: n”1,  pp.9-18.

OGBONNAYA, C.  1.;  NWALOZIE, M. C.;ROY-MACAULEY,  H and ANNEROSE,D. (1996).
Growth and water relations of kenaf (Hibiscus cannabinus L.) under water deficit on a sandy
soil,  11 pu (accepté pour publication dans Journal of Industrial Crops and Products)

Communications - AtelierdSymposiumslSéminaires

ANNEROSE, D., CLOUVEL, P. et MAYEUX,  A. (1994). Irrigation management near the
Senegal River : physiological approach to groundnut cultivation. In : Compte rendu Atelier
régional sur l’arachide ICRISAT  / CORAF.  Niamey (Niger), 29 novembre - 2 décembre 1994,
p-10.

ANNEROSE, D. et CORNAIRE, B. (1994). Approche physiologique de l’adaptation à la
sécheresse des espèces cultivées pour l’amélioration de la production en zones sèches. In
Bilan hydrique agricole et sécheresse en Afrique Tropicale : vers une gestion des flux
hydriques par le système de cultures. Séminaire International, 9-13 décembre Bamako. pp
137-150.

ANNEROSE, D. et DIOIJF,  0. (1994). Some aspects of response to drought in the genus
Pachyrhizus rich. Ex dc. In : Proceedings of the first International Symposium on tuberous
legumes,  Guadeloupe, F. W. 1. , 21 - 24 april 1992. Jordbrugsforlaget : Copenhague, 1994.
pp199-213.

ANNEROSE, D 1 ROY-MACAULEY, H. (et NWALOZIE, M. (1996). A case study of CERAAS.
CERAAS : Bambey. ?p.  In :Not?h  - South  Research Partnership : redressing the imbalance
(Communication de Joske Bunders et Chandan Mukherjee). Conférence Européenne sur
Partenariats de Recherche pour le Développement Durable. Leiden, Pays-Bas, du II  au 13
mars 1996

ANNEROSE. D ROY-MACAULEY, H. et NWALOZIE, M. (1996). Comparative physiological
study of cowpea and peanut grown in specialized pots. In : European  Society for Agronomy
fourth  congress  book of abstracts,  Wageningen, 7 - 1 1 july 1996, vol. 1. pp 74 - 75

ANNEROSE, D et DIOUF, 0. (1996). Studies on the adaptation to drought of Pachyrhizus
spp in semi  arid zones. iln : 2nd annual  International Syposium on Tuber Legumes. Celaya,
Mexico, 1996.

ANNEROSE, D. (1996). Modélisation et application pour le développement agricole. In :
Compte rendu atelier CERAAS - Base Centre Arachide sur Arachide cultivée en zones
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séches  stratégies  et méthodes d’amélioration de l’adaptation à la sécheresse. Bambey, 17-
20 décembre 1996,. 3 p.

ANNEROSE, D. J. M , CLOUVEL, P. et MAYEUX,  A. (1996). Conduite de I’irngation  dans la
région du fleuve Sénégal : approche physiologique et application a la culture de l’arachide. In
: Compte rendu atelier Arachide cultivée en zones sèches : stratégies et méthodes
d’amélioration de /‘adaptation à /a sécheresse Bambey, 17-20 décembre 1996$.  ppl O-II

CLAVEL. D. ; DIOUF! M. (1997). E:tude  des paramètres morpho-physiologiques en
rhizotrons de huit vanétés  d’arachide en vue d’une amélioration des tests de sélection pour
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Annexe 6 : Rapport d’activités sur la formation diplômante au CERAAS
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RAPPORT D’ACTIVITES

1 Mission en Belgique et en France

Dans la perspective de la mise en place au Sénégal d’une formation diplômante spécialisée
sur la physiologie de l’adaptation végétale et dans le cadre de la collaboration entre la
CORAF, le CERAAS, I’ENSA, I’UCAD et I’ISRA,  une mission a été organisée par le
CER4AS  en E3elgique  et en France, du 15  au 25 janvier 1997 pour une prise de contac
avec les institutions Pa:rtenaires du CERAAS. Celles-ci organisent,en effet, des formation:;
de 3” cycle (DEA,  DES, DESS) dont les enseignements peuvent à des degrés divers
s’inscrire dans le domaine de l’amélioration à la sécheresse. Des entretiens avec les
principaux responsables (DEA  de Biologie moléculaire et Biotechnologie, Université Libre
de Bruxelles ~ DEA en Agronomie, DEA et DES de Biologie moléculaire et Biologie
cellulaire,Université  Catholique de Louvain ; Enseignement post-universitaire dans lc
domaine de la parasécheresse, Université Libre de Bruxelles ; DESS de Productivitë
végétale, [Jniversité  Paris 7 ; DEA  Bases de la productivité végétale, Ecole Nationale de
Sciences Agronomiques de Montpellier ; DEA  de Biologie cellulaire et moléculaire,
Université de GrenoblelCommissariat  à 1’Energie  Atomique. Il est apparu à la suite de
cette mission que les formations organisées par les institutions partenaires sont fortement
orientées soit vers les sciences agronomiques soit vers les disciplines en plein essor
actuellement telles que la biologie moléculaire et la génétique A cet égard, leur expérience
et leur intervention à travers des missions d’enseignement et/ou  des enseignements ;1
distance assistés par ordinateur (proposition du Pr R. Lannoye  de I’ULB)  devraient
constituer un apport appréciable pour la mise en fonctionnement de la formatiol~
diplômante Organis&e  par le CERAAS, I’ENSA et I’UCAD. Bien entendu, cette formation
devra beaucoup plus prendre en compte les mécanismes physiologiques de Inadaptation  des
plantes aux contraintes de l’environnement pour des raisons pratiques kvidentes  et en
harmonie avec les thèmes de recherches développés au sein du laboratoire du CERAAS
domicilié à l’ENSA  et au sein d’un laboratoire de physiologie végétale, unité associée au
CERAAS domiciliée à I’UCAD

2 . Projet de convention

Le CERAAS placé sous la tutelle de la CORAF, le Département des Productions Végétales
de I’E.NSA  et le Département de E3iologie  Végétale de la Faculté des Sciences et
Techniques de I’UCAD mènent des actions de recherche et de formation à la recherche
pour I’amélio;~tion  des productions agricoles et agro-alimentaires. Pour rapprocher les
institutions de recherche agronomique, les institutions de l’enseignement supérieur et le:5
organismes de développement autour du thème de l’adaptation à la sécheresse, 1~
CERAAS, I’ENSA et 1’UCA.D  proposent de mettre en commun des ressources et des
compétences pour la  création d’un pôle de formation diplômante spécialisée S~I le thème
de 1”amélioration  de l’adaptation des plantes à la sécheresse. Afin de formaliser les relations
entre ces trois institutions, une convention de coopération en matière de formation,
recherche et développement dans le domaine de l’adaptation des plantes à la sécheresse :i
été rédigée en dis xticles  et soumises pour signature à la CORAF représentee par :io11
Secrétaire IisGwtif,  I’ENSA représentée par son Directeur et I’UCAD représentk  par :<C)I)
Recteur
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Annexe 7 : mcipales  missions de partenariats et visites au CERAAS de
1994 à 1997

Institutions Pays

1994
-.--. I .-

CIRADIUniv.  Parts France
1 0

FAO -_-
-If--.

Italie
..-- ~--

INSAH-R3S Tchad
-.-_-

INSAH-R3S  -
-

Tchad
.sll_--

appui instlItutionnel  et technique INSAH-R3S - Tchad

Appui technique et institutionnel

1996

-.--
Présentation du système de gestion

Responsable ONG
ADHIS (Sénégal)

-~-.

Relance de la coopération CEF+AS - ONG ADHIS

Consultation équipements scientifiques et

Remise des clés du centre d’accueil
né au Directeur du CNBA

appui, thèse de M. Sène

PhysiologieIAgronomie

“---__
Tchad

- - - -
France

France

France

France

Sénégal

Sénégal

Sénégal

France

France

Sénégal

Franc.e

Assemblée Nationale Sénégal

INTA 1 Argentine

INTA

*

Argentrne
- -

INTA Argentrne

INSAH-R3S Tchad

~ .-
CERAAS

.-- --~--.
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Mme Ndiaye M. A.

- - -

- - -

---
rojet ISFWUCAD  financé par AIEA

----1

~--

en place de protocoles
ntation et confection des
tnuels FED et STD3 (1996)

ion des projets du FED

-II.

-~--
Ministère de la

-l__l- I_-

- - ~-“--

-.-

~.-

1_1_-

- - - -

.I-

- - - -

--- .-- ~~-.
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c de concertation CIRAD/CERAAS 1
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---_- -.- ----

-.-- --- ~---

- - -
Deraissac M.

.--- ~---
i avec le Directeur et visite du

.--- -------.
Discussion avec le Directeur et visite du

111--
Itations  en milieu contrôlé

- - - - -

CERAAS
---
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Annexe 8 : Missjons  du CERAAS de 1994 à 1997

Rencontre avec la coopération française ei  vsite  du

Rencontre avec la coopération française et visite du

t
.-~-
Annerose  13.

17. Paris 1 2, Univ. libre de Bruxelles) ---1---
1 Réunion Coraf appui au projet Arbres et sécheresse

I I fSroh)

; - 02109 j Frame
j Recherches Pachyrhizus
Participation Interdrouaht ----------_I..--l

Y08 - 02/09 j France Participation au colloque Interdrought 1

- - _ S I I I ” I - ^ l - “ “ _ I - l I . _ - - - . , “ “ ~ -

eumon scientifique avec les partenaires (CIRAD,

Gtenaires  (CiRAD,--

-_-_-.-
plénrére de la CORAF

29 /Il I 07 / 12 Frai

- - -  . - l . _ - I  . - - - - , - - - . -  - _ . _ .  I _

- - l l _ _ . - - _ ~ -  - - _ .

partenaires européens pour

- -

----_-.-_-

.~-
CERAAS

~----
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.
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Annexe 9 : Courrier adressé au1 DG de I’ISRA concernant l’évolution du
statut du personnel local du CERAAS

.-..-- -
CERAAS
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CORAF:  /

i

Monsieur le  Directeur G;énéral

de l’institut %ni:gnlsis  de Recherch4~



:l :

I)l<  :

()I~JI:‘I‘ : 1 E~olut~on  du s ta tu t  du  pcrsonncl s15~égahs  du (‘ERAAS’]

l)ATI-  : -. I!I/I  1/‘)7

(‘c n1cn1orandum  presçnte  le contexte dans lequel sont  sItu& les réflcslow  wr I‘cvolutlon  du
personnel  sénkgalnts  du CIZRAAS

1.e  CEIIAAS  : laboratoire national à vocation régionale

I,a  no[wli  ck  lakggoorg  national rend compte du fait que  Ic (‘MA AS est ISW  Jlrrl  p[ogrsmmc  dc
collaborat~c~n  entre  I‘ISRA’  et le CIRAD’ sur la création de varlétés d’arachldc  m~cuu  adaptecs  9 la
sccllcrcssc  1111s  cn  lplacc  en 1983  1.~  but de ce programnlc  Ctcut  d’arnéllorer  IV  cicficlr \‘I\rler  ct la
stab~l~sntior~  de la productwn  arachldlÊrc.  source Importante  tic rcvcnus  du %nc~;aI

Pou~  ;IS\UIC’I  CC  mmcht.  l e  CERAAS e s t  organisé  d e  In;mlcrc  a rccc\olI  Ics  chercheurs  dc ces
rnstltullon\ pour des SCIOIIIS  du  recherche  ou de formation rkulr;  le  dowune  consldérc  Ces chercheurs
condutxnt  CU\  raér-ries  leurs  recherches au CERAAS sur lc’ur  propre  rnatér~el vC_~Ctnl  I”II~  cxploltcnt. à
leur relour  d;ins  leur institution d’origine, les rksultats (1111  sont  tliffusk  selon Ic w21nc  schPiiia  utilisk
par  Ic  (‘1..R.+1  t\S  avec  I’ISRA,  et  les structures de vulgarlsntJon

(‘clic  ticrnarchc fournir  un cadre prCcis  autour duquel Ics  actlvlICs  quotldlcnncs du (‘tiRAAS ct dc ses
partcnalrc~  ~II  Sud cl du Nord peuvent s’organiser Ces partcnarlats continuent  CIL’ SC  dc\eloppcr
IWIJOIIIS  ;ll~Iour  ~A’urt  cadre  dynnmlquc En substance, la prise  CI~  compte dc manl&t:  coordonnée des
deus d~rncIls~ons  des  rechcrchcs  (natlonalc  et régionale)  Jilmente  les échanges perrnancnts  entre les
partenntrcs  sur des problématlqucs communes. Elle faclilte  la diffusion des rkultats  entre Ics
lnstltutwns 11~s  ;~USSI  01  dwzctlon  des utilisateurs Elle contribue au développement tic I’espertlse  du
Sud tout CII conservant les avantages propres aux institutIons, notamment dans leurs  rclatlons  avec les
structures de dkloppernent  et de vulgarisation. Elle produit des résultats ~(>III  la dlmcnslon
C~on~rn~quc  facilite In compréhensioI1  des politiques  Ct (1~:; dkcideurs  1311~  st~mulc,  pour  les
institutions du Nord, le  besoin de coopération avec celle du Sud grâce a la garantw  offwc  de pouvou-
tcstcr  dans un enwronncment  scientifique solide leurs hypoth~scs,  et dc voir Icurs  rCsultnts  rapldcmcnt
mtégrk  dans l’&~boratlon  de solution contribuant a11  dtlvclo~~pcIncl:.t  du  Sud P‘aillcurs. afin dc





Atin dc donner  corps raptdcinc~~t ;1 CC!i  IIlIIlntlvcs  CI  pi>uI af’ticllcl  chrcmcllt 12  volontc dc  13

con~munnutC  scienl ifiquc  du  SCn&;aI  d’ouvr i r  s o n  cspcrlisc  d la régon,  ces Ins t i tu t ions  ont
con~muncmcnt  accepté,  le 18  Janwcr  1996,  que  Ic  nouveau khoratolrc  ~II  CERNAS  SOII  construit  dans
le campus de I’f;NOA,  choisi comme Ic SI~C  autour duquel les efforts des dlffërentcs institutions ct
leurs  kqu~pes  s’artmleront  Cette  décision 3  eu une  forte port&:  nationale car elle contribue i annoncer

la constitution des premlércs bases  opCrationnellcs du SNRA sh&alais dont l’un des 0bJectifs  est
d’assurer une complémentnriti  entre  les Institutions de rechcrchc  a!yic:olc,  les llniversités, les Ccoles
supérieures d’agriculture et les orgnnrsmes  de dkveloppcmcnt

Par  ailleurs. la COFPJ,  le CILSS, I’ISRA CI  IC CERAAS ont poursulvl la rkflcsion sur les condltlons
néccssarrcs  B I‘ami:l~oratton  du cadre ~r~~fitut~onncl  du CEfWAS et a sa durabliitk au bénéfice dc
I‘ensemble  des Instltutlons  mcmbr-es  dc la (‘ORAF et du CILSS  Cette réflexion a abouti à la signature
d’un protocole d‘accord cntrc I‘ISRA  et In CORAN  le 17 d&zcmbrc  1996.  qui  place  maintenant lc
CERAAS sous la seuic  tutelle dc la (‘ORAI-  Cette accord prhoit le mainticri  de rclatioiis prkiscs
entre le CERAAS et I’ISRA,  dont notamment la prise cn compte par le CERAAS des prlorltcs

nationales fisées  j I ‘ISIIA  dans le domnlnc  de I’améI~oratwn  de la product  don cn zones sèches

En outre. le  C~OI~  adu  campus de l’ENSA  dans la VIII~  dc I%I&  rkpond  i uw logique géographlquc,

logIstIque  et d~optlmlsatlon  des moyens donntis  à la recherche !iCnEgalalse  La ville de Thiès  est une
des plus grandes  ~~Iles  du 113):s  zt clic  accue~llc  défi pluslcurs InstltutIons  du’  rechcrchc Son
cnv~ronncment  et Ic cndrc  de VIC  qu‘cllc ofl‘rc sont parfaltcrucnt ndal)tCs  5 I’lnstallatlon d‘une  structure
de recherche et a I‘r)rgullsatlorl de I accueil dc chercheurs iiaI1011;iu~  ct  Ctrangcis  Sa position ccntrnlc
pour les Cquipes  basccs  ri Ihkar  et a f1aillt)c\  cl Ic poteril~cl  (1~  5011  ciisposltif  rcnforccrit  cc ctioi\

Une mobilisation de  l’expertise r~atiorlalr

I’érennisation  du (‘f<f<AAS

I,cs bcsoms  des PEI>  et  les demandes des  Cqulpes  de recherche  en cc qui  concerne Ics dlffkrcnts
domames  d‘actlvlté  du CERAAS, dcwennent importants f’our  cela. le dy~sltlf  devrait être consolidi:
afin de faciliter  son esploltation  par les SNRA ct d’nssurcr  In pkm~ltti  et la bonne condumz  des
rccherchcs  dans les PED

Les actlwtés  dc recherche et de forln.nt  Ion  du CIIRAAS et  de  ses partennlres  sclentlfïques  ont 6te
financées conjomtement  par la DC;  XII dans le cadre du programme STD  3 pour un montant de
4 l X.000 Ecus SOI~  ii 270 000 000 F CFA  sur 4 ans et par la IX; VIII sur le  7”“” FE11  régional pour un
montant de I 700 000 Ecus soit # I 171)  000 000 f: CfiA  sur 2 ans  Cette  Initiative a également tltE
soutenue  par la France, la lklg~quc et quelques pays  meinl~r-cs (le la (‘()RAI:

La premh.z phase  du prolet  fmanck  px  In I)G  VIII  SUI IC 7”“’ I:EI>  ré~g~onal  , couvrant les acttons  de
renforcement du CERAA~S,  est arl Iv&  a terme  au ~OIS  d’aoîrt  1  W7  I,a  pal-tic  finnncéc  par In DG,YIl
arrwera  a terme  au  mots  de janvlci-  1 WX  I;l deux~&nc  lhasc  du l)rolct,  conccrn;mt  la consolidailon du
dISpOSItIf  n (3,  s~~~lI11Is  ;111  kW>

f





Ccpcndant,  les ba\llwrs  dc tonds  csprwcnt  dc ptus  CII  plus  fort I~:I  WKI  tic  wr  afficher. d’une
rnan~~!rc plus chrc. I‘cngw,c~ncnt  fïnn~x~cr  des  inst~tutwns  bénéfïcmrcs  dc as projets Dans WI  tel
contcrte. l a  phennisatiwi  du  C‘ERAAS  doit , entre autres  solutions, riccessairenient  passer par

I‘Cvolut~o~~ du stati.lt des pc~sonncls, dans des  formes  que  la CORAI: wul~nltc  dls<utcr  avec toutes les
partles  prenantes  au nivc;~u  national IJne  position chrcment  dCfm[ç,  cx~ralt  un  stgnd émincmmcnr
positif 3 l’endroit des  hllcurs dc fonds, et serait de nxurc  A facilltcr-  la mob~11sation  de l’expertise
national  pour Ic renforccrrxnt  du disposrttf  institutionnel  dhcloppé  autour  tfc  I’ou~~l  qu’est devenu Ic
CERIZAS.

I,a  CORAF  envisage  d’lntcnslficr  la recherche  d’autres fÏnancemcnts  rl tra\xrs  tics proJcts  élaborés par
les chercheurs pour suppor-ICI- Ics  coûts supplémentaires  des  rcchcrchcs  ct Ic fhctionnemcnt  dc la
structure
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Annexe 10 : Liste des orclanismes  contactés pour le développement de la
coopération bilatéra@

.  I I _  - _ l _ l - . l l --.-----
CERAAS Centre d’Etude Régional pour I’Amélioration  de I’Adaptation  à la Sécheresse 2::
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__----- -... -- .--. --. .--.. __._~  ..-.. - -- - ---~--  ------

CONTACTS
._--.- -.. . ..-- --- ----- .---__ _ ~._ ~ __-_ -._ _... ~. ._.. -.. . - --.-- -.._ ___._

Monsieur le Responsable de G-TZ  Dakar
6, passage Leblanc
DAKAR

-. ..~._._  --~... ~.

Ambassade du Japon
A l’attention du 1 er Secrétaire
BP 3140
Dakar

_.____  ---_.-.. .-... -- --.. -.-. _~-  -. -~-~.

Dr Walter Lusigr
Administrator Global Environmental Facrlity
World Bank
181B H Street RM - S 5043
Washington DC 20433 USA

Consulat de Norvège
Noorgard S A
B.P 2162
DAKAR

Consulat de Suede
10, rue Huart
D A K A R

-..- ._- - -- -.

Thomas Schaaf
Programme Spécialiste
Division of Ecologrcal Science
UNESCO PARIS

Monsieur Léopold San
Banque Mondiale
Dakar

Prof Pai O’Banya
Directeur bureau régronal IJNESCO
Dakar

-.~_._._ __..  ~~. - ~. ..~  ---.~~~~.

Mr Ejreuylandt
Conseiller, Ambassade de Belgique
Dakar

__---------.--. _ --~-.-.  - - ..- - - -

/

l
-----~ 4

Mr Ola Smith
Directeur du CRDI
Avenue Cheikh A Diop
Dakar

_~.._._.  ___. ~.~. ~_  ~~.~. -~ i
Mr Topsoba

I
!

Représentant résidant de la FAO /
Dakar /

i


